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— LDNDI 17 OCTOBRE 1910 —
Qrûtli-Rflânnerchor. — Gesangstunde, um 9 Uhr.
Chœur mixte de l'Eglise nationale. — Répétition

à 8'/j h., salle de chant du Collège industriel.
Choeur mixte de l'Eglise catholique chrétienne. —

Répétition à 8 heures du soir.
Hommes. — Exercice, à 8Vjh. (Grande Halle).
Cercle abstinent (rue de la Serre 38). — Assemblée

lund i ,  à 8 heures du soir.
Ordre indépendant international des Bons-Tem-

pliers , I. O. G. T. «La Montagne N" 34». —
Réunion tous les lundis soir au Vieux-Collège.

— MARDJ 18 OCTOBRE 1910 -
Musique l'Avenir. — Répétition mardi , à 8 heures

et demie du soir , au local (Gafé des Alpes).
Harmonie Tessinoise. — Répétition à 8 heures et

demie du soir au locol.
La Persévérante. — Répétition à 8 heures et demie

aa local (Gafé du Jura;, rue Fritz-Gourvoisier.
Orchestre l'Odéon. — Répétition générale. à8 J/< h.
Orphéon. — Répétition, à 9 heures du soir, au local

(Gafé Droz-Vincent). Par devoir.
Cécilienne. — Répétition, à 8 *¦/ __ h. du soir.
Helvétia. — Répétition partielle, à 81/, h,
Frohsinn. — Gesangstunde, um 9 Uhr
Loge e l'Avenir N» 12» de l'Ordre neutre des Bons

Templiers. — Assemblée mardi soir, a 8'/» h.
au Restaurant antialcoolique (Place de l'Ouest).

Ancienne Section. -Exercices. àS1
^ h... grande Halle

Lm okeminots m grm0
L'organisation du sabotage

Le gros événement de la journée de sa-
medi a été l'annonce faite par le ministère
de l'intérieur qu'il a été sur la piste d'un
plan de sabotage qui aurait été préparé avec!
soin à Paris, et dont l'exécution aurait eu
des conséquences radicales, par exemple la
destruction deg voies ferrées, des ponts, etc.,
si l'occupation militaire immédiate de tou?
les pointe menacés n'avait gas empêché la
réalisation de ce plan.

tes communications à la presse" n'en di-
sent pas plus, mais il y a longtemps qu'on
connaissait' Inexistence d'un comité secret
ayant poui; but de procéder à des sabotages
systématique!! chaque fois que l'occasion s'en
présenterait.J 

Le journal dé 331. Hervé ne se gêne gas de
parler, à mots plus ou moins couverts, dé
ce qu'il appelle «l'organisation de combat».;
Ainsi, à la suite de la grève des postiers,*
jusqu'au jour où les derniers révoqués fu-
rent réintégrés, des fils télégraphiques fu-
ient constamment coupés, et on ne put ja-
mais mettre la main sur les coupables, qui
n'étaient à coup sûr pas des postiers.

En prévision d'une grève des chemins de
fer, les mêmes mystérieux personnages, on
n'en doutait pas, se préparaient à procéder à
de semblables sabotages. C'est pourquoi, dèa
là première heure de la grève, on a, occupé
militairement tous les points menacés des
réseaux.

Déclarations de M. Briand
D'ans une entrevue qu'il a eue avec LeS!

députés de la Seine, Mi. Briand s'est dé-
claré prêt à recevoir le cahier; des reven-
dications du personnel et à instituer à oei
sujet un débat avec les compagnies de che-
mins de fer. L&s députés ayant insisté pour;
savoir si M- Briand répondrait directement à
la lettre que lui a envoyée le comité de la
grève, le président du conseil a déclaré
qu'il lui était impossible de correspondre
avec des personnes en état d'arrestation ou
sous le coup d'un mandat d'amener. Il ne
reconnaît pas le comité de la grève et n'ac-
cepte de négocier qu'avec des représentant^
autorisés du personnel.

Parlant de la situation générale, M. Briand
a déclaré que la grève est en pleine dé-
croissance, qu'il savait que l'on essaierait
de prolonger l'agitation au moyen d'autres
grèves, qu'il s'attendait même pour .lia soi-
rée à des tentatives de désordres, mais
qu'il avait pris .toutes les dispositions pour
assurer l'ordre et la sécurité tant à Paris
que dans le reste du pays.

Le meeting du manège St-Pau!
Vendredi soir a eu heu à Pans, au ma-

nège St-Paul, le grand meeting organisé paï
la Fédération socialiste de la Seine et par
le comité des Associations ouvrières, pour
protester contre la mobilisation des chemi-
nots. ;De nombreuses forces de police, un régi-
ment d'infanterie et un régiment de cuiras-
siers assuraient le service d'ordre. Une af-
fiche de la Fédération socialiste recomman-
dait aux manifestants de ne pas stationnera
dans la rue St-Paul et de se disperser im-
médiatement après la réunion'.

fA © B, 10, la réunion commencé. La teiS-
p'érature est telle dans la salle que plusieurs
assistants sont indisposés 'et doivent sortir.
La salle est bondée. On chante l'« Internatio-

nale », Cn' conspue les membres" du gouverne-
ment, et on crie : « .Vive la grève ! » à l'en-
trée de MM. Jaurès et Vaillant. Oe dernier est
nommé président par acclamations. Il prend
immédiatement la parole et proteste contre
l'acte de ceux qui frappent le prolétariat
dans $es plus dignes représentants.

L'es assistants ont adopté un ordre du jour
affirmant leur solidarité avec les cheminots,
dénonçant à l'indignation publique la, con-
duite des compagnies et flétrissant les gou-
vernements qui refusent le droit de grève à
des .travailleurs.

Des coups de feu, tires sur la police à
l'issue de la réunion , n'ont blessé personne.
A rninuit et demi, le calme était ' rétabli.

Ii reirai la ro!i?orIipl
Impressions de Gibraltar
On taie peut rêver de retraite aussi im-

pressionnante et plug paisible que celle du
« governor's cottage » de Gibraltar, où le pe-
tit roi détrôné de Portugal vient de recevoir;
asile, écrit-on de Ranger, ai «Journal de
G enève ».

C'est à l'extrémité "de la presqu'île de
Gibraltar, tout près de la pointe d'Europe
qui la termine, que le cottage du gouver-
neur de la forteresse anglaise repose, dii
côté de la Méditerranée, au bas de gigantes-*
ques amas de rocs. Rien ne donne davan-
tage une impression de colossale force bri-
sée que le chaos de ces vertigineux rochers,
coupés tout net faoe aux hauteurs dénudées
de la côte d'Afrique; et rien ne donne davan-
tage une impression poignante de calme que
cette mer, cette mer profonde, d'un bl-W
noir au pied des énormes parois de pierre,
et d'un bleu qui devient plus clair et presque
riant à mesure qu'il se perd dans le lointain.
C'est grandiose et c'est mélancolique. Le roi
déchu est un enfant gui pourra §e croire à
Sainte-Eélène.

Le Cottage, blanchi à la! chaux, est d'ap}-
parence confortable, mais modeste. Il est com-
posé de plusieurs corps de bâtiments, pas
bien grands, réunis âans symétrie, couverts
partie eti tuiles vertes et partie en terrasses,
et n'ayant aucune prétention architecturale.
L'unique étage, très bas, n'est surélevé par
endroits qu'à cause de 'lia configuration acci-
dentée du terrain. Une seule chose frappe,
c'est que le» constructions sont disposées
toutes en longueur, offrant à la mer une
succession de façades percées de fenêtres,
serrées les unes contre les autres tet montant
jusqu'au ras du toit. A l'entour du cottage,
vert au milieu des rocs fauves, un jardin
jalousement entretenu pousse de la terre
rapportée; il est agrémenté d'une tonnelle
largement ouverte du côté de la mer..

Ce qui saisit à « governor's cottage », c'est
une impression d'isolement et aussi de. si-
lence, car le monotone murmure de la mer
n'est-il pas une des formes du silence ? Là,
sur cette pointe de rochers, Vigie avancée
d'Europe, il n'y a ni arbres pour fiaire chan-
ter le vent, ni proies menues pour attires;
les oiseaux, et fl n'y a guère comme hom-
mes que de muettes sentinelles, se décou-
pant sur le ciel entre les créneaux naturels
de la montagne fortifiée. Le jeune Manuel,
qui hier encore était roi, pourra, de cette
austère retraité, réfugié iau pied de l'une
des colonnes d'Hercule, méditer paisiblemeo.li
sur son infortune.

Ses regards se perdront vers l'horizon loin-
tain de la Méditerranée, se fixeront sur les
escarpements bleutés de la côte espagnole
qui Is'efface peu à peu, sur la gauche, ver!
Malaga. Ou bien encore, il contemplera, de
l'autre côté du détroit, la seconde colonne
d'Hercule qui. elle aussi, tombe à pic dans lai
mer sombre, en maintenant sa. cirne, yiolej
pâle vers le ciel serein.

Et si le petit roi en exil Veut regardes;
vers l'ouest, du côté de son pays, il ira con-
tourner , à quelques centaines de mètres del
sa demeure, en passant sur l'esplanade de
la pointe d'Europe, l'éperon du roc de Gi-
braltar. De là, il verra des soldats de tous
côtés, i! verra des. casernes et encore des
casernes s'échelonnant jusqu'à la ville de
Gibraltar , il verra des poudrières et, domi-
nés de cheminées d'usine, des arsenaux im-
menses. Mais ses yeux envelopperont bien-
tôt l'arc de la baie pimpante d'Algésiras,
toute piquée dé vagues qui monotonnent et
de voiles. Mais surtout, plus loin', beaucoup^
plus loin, gris vert dans une brume trans-
parente, il contemplera longuement cet océan
par lequel il a dû fuir et qui baigne mainte-
nant les côtes dé lai République du PortugfajK

V. DE FERRANAT.

: iUn "t'éiéglrammié d;Atlantie-(City m INeW-
Jarsey, annonce que le grand dirigeable « Am*ét-
rica », de l'aéronaute iWellmann, a quitté soi
hangar a huit heures et demie, samedi.

_ Avant de s'élever, iWellman déclara que
si lea conditions paraissaient favorables, il
entreprendrait immédiatement le grand voyage
transatlantique en vue duquel il se préparait
depuis quelque temps. ; r .

Immédiatement après avoir gagne de la
hauteur, le dirigeable prit la direction du
large. Peu après, fuyant à une vitesse consi-
dérable, il disparaissait aux yeux des amis
de l'aéronaute qui l'avaient sxùvi .en automo-
bile jusqu'au bord de l'océan. I

Lorsque P«iAmerica » disparut soudainement
au large, enveloppé dans le brouillard, ceux
qui étaient restés sur le rivage poussèrent
des acclamations chaleureuses en ThonneUE
de Wellmann et de l'équipage.

Les passagers du yacht «Olivier», qui se trou-
vait à quelque distance aU large, furent les
dernier à voir !'« America ». En passant, iWell-
man leur signala que les hélices du dirigeables
ne fonctionnaient pas très bien, mais 'qu'il
espérait cependant pouvoir effectuer les répa-
rations nécessaires sans êtr e obligé de rega-
gner le rivage. ;

L'« America », le dirigeable de l'expédition
transatlantique Wellman, a une longueur
d'environ J l mètres et une puissance as-
censionnelle évaluée à 12 tonnes. La lon-
gueur de sa nacelle, qui pèse 2,000 kilos,
est de 49 mètres.

Le dirigeable est muni d'un appareil de
télégraphie sans fil. Ses deux moteurs doi-
vent lui permettre d'atteindre une vitesse
de près de 50 kilomètres à l'heure.

Il emporte pour un mois de vivres, de
nombreux outils et un bateau de sauvetage
en vue de tout accident qui pourrait se pro-
duire.

Son équipage se compose de six hommes.
Wellman a déclaré il y a quelque temps

qu'il pensait mettre de six à dix jours pour
franchir l'Atlantique.

La dernière communication paï télégraphie
sans fii reçue du dirigeable est parvenue di-
manche à midi 45. Elle consistait en ces
quelques mots : Tout va bien. Adieu !

D'après les fragments d'une communication
antérieure qui était arrivée incomplète, il
appert que les aéronautes étaient confiants
dans la réussite de leur entreprisa

L'« America » est maintenant hors de portée
des communications avec la terre; elle se
se tiendra en relations paj la télégraphie
sans fil avec les grands transatlantiques^;

L'aéronaute qui fait cette tentative si har-
die n'est pas un inconnu pour nos lecteurs.
On se rappelle qu'il fit vers le pôle Nord
cinq expéditions qui d'ailleurs échouèrent tou-
tes. En 1894, son navire fut écragé pjajç leg
glaces.

La traverséo de l'Atlantique
en ballon dirigeable

A Paris, Boulevard! Péreire. Deux heurefc
de l'après-midi. La voie en tranchée où pas-
sent, où devraient passer, les trains de (Pein-
ture est silencieuse et morne ..s D a plu;
et les tai's» à tperte^de vue, sont rouilles déjà^symboliquement!... C'est le désert... Les feuil-
les, jauni es, détachées des platanes, ©n pro-
fitent pour valser en toute sécurité sur le
ballast. Les moineaux, qui Savent bien qu'il n'yj
a aucun danger, font les ifanfaroas. HUE les tra-.
verses..-* . i •;
1 Lea riverain», feux,- jïdnï Joint désorieln'tés.-
Quel ¦calme impressionnant ! Habitués aux
coups de sifflet assourdissants des locomotives
surgissant du tunnel, au grondement presque
inintertompju des convoiŝ  il leuïj manque
quelque chose... quelque chose qullg trouvent
généralement bden ennuyeux eit Cdutre lequel
ilg ont pesté bien Souvent, mais qui tout
do même représente de la vie, du mouvement
de la sécurité, de l'état normal enSnLj

Ce silence est insupportable! Ces arbres, qtte
tralleg yolutea de fumée 'épaissie n'escamotent
plus jamais, sont d'une monotonie!,.. Des buf-
fets dans lesquels la1 vaisselle eij l'argen-
terie ne tintinnabulent plus att gagsage. dfl
Chemin de îefft point d'une sévérité!... r
r Mais que se pjasse-t-il Glana? Ce birtùt? Oe
grondement î N'est-ce pas le iwaronnemeni
d'un train qui appiroicrhe?... Serai^il possible?..-,
Oç se lever, on quitte Ses appâtions, dn
Se Hâte voig la fenêtre... De toutes pjarta des
rideaux se soulèvent ét deg croisées s'ou-
vrent..; Suï le Botnt de la place Wagram, B*as
gens courent, qui eux non plus n'en croient
pas leurs <%®}l<_i Ils §§ $&?MeB| sera la
fcftllîgfcfe

i Mais le ïonrohnémeHt Sa fSpijJroich'e; il faiul
bien se rendre à l'évidence stupéfiante : iP'est
un train qui vient!... D'où vient-il? On ne sait
pas... H vient de par là-bas, d'un mystérieux
plus loin, et marche dans lé sens de la gare
Saint Lazare... H approche... le voilà!... Uno
locomotive authentique le traîne, qui fait
«¦che! che! che!» comme une vraie!... Sur la
locomotive il y a deux hommes, les yeux fixés
sur la v oié...: Perrière jclette machine il y
a des wagons... Et tout le monde compte:
six, sept, huit wagons !... Dans ces wagons,
il n'y. a pjersomna.. Si ipjourtant! Dans un
.(compartiment de première classe Un mon-
sieur,- un unique voyageur, lit un journal, froi-
dement... Ainsi il n'est passé qu'un train dans
la journée et cie train 'était vidai.. D ava&ce
d'ailleirs bien lentement, bien prudemment,
le train fantôme; il avance comme un train
honteux, «et méfiant aussi, qui sait de quoi sont
capables vis-à-vis de leurs outils de tra-
vail et de leur gagne-rpain des travailleurs
conscients... La foule accourue regarde ce
iphénemène et commente Ce miracle... Un peu
d'émotion plane... Cependant le dernier wa-
gon a disparu sotais lai "voûte du pont... Et les
g?ns sa hâtent dana toutes les directions pour
aller conter partout la nouvelle extraordinaire
eb se ménager, un « effet » clhez eux, chez
le maslroquet chez la concierge... Un .train!
On a vu passer un train !...

Et d'avoir vu passer rie itrain, chacun garde
dans les yeux récarquillement de stupéfac-
tion bien connu que l'on croyait jusqu'à
présent, et pour jamais, spécial aux bestiaux
des campagnes...;

Un traîn qui passe...

< Les premiers essais d'aviation qui ont eu
lieu samedi à Limoges ont été marqués par
un accident des plus pénibles. Il faut dire,
il est vrai, que ces essais ont eu lieu .dans
de singulières conditions.

M. Louis Baillod, conduisant un monoplan,
était arrivé 'depuis plusieurs jours dans la
ville, avec l'intention de faire fonctionner,
son appareil au champ de manœuvres de
Couzeix, situé à quelques kilomètres de Li-
moges. N'ayant pu obtenir de la .municipa-
lité le service d'ordre que nécessitait une pa-
reille entreprise, M. Baillod se décida à ten-
ter uu vol au Champ-de-Juillet, en pleine
ville.

Le préfet, arguant des dangers qu'offrait
cette exhibition, conseilla au maire de refu-
ser son autorisation; le maire, passant outre,
accorda à l'aviateur de s'élever au Champ-
de-Juillet, mais ne lui fournit pas de ser-
vice d'ordre, empêché qu'il était par la grève
des chemina de fer .

Samedi matin donc, ff l. Baillod fit quelques
essais avec succès. Le soir, vers quatre heu-
res, il se préparait à s'envoler définitive-
ment. H prit son point de départ dans l'ave-
nue de Juillet, laquelle n'est guère plus
large que le monoplan lui-même. Les cu-
rieux étaient massés sur les trottoirs, mal-
gré quelques pompiers et gendarmes qui eŝsayaient de les faire circuler.

Au premier départ, l'appareil accrocha
un poteau télégraphique. Revenant en ar-
rière, M. Baillod roula de nouveau dans la
direction du Champ-de-Juillet. Malheureuse-
ment une aile de son monoplan raccrocha un
arbre et fit dévier l'appareil du droit che-
min. L'aviateur coupa 'l'allumage, mais ce-
pendant trop tard pour empêcher son appa-
reil d'entrer dans la foule. L'hélice décapita
une fillette de quatorze ans. Mlle Margue-
rite Roch, qui revenait de classe. La pauvre
enfant "eut la calotte du crâne complètement
enlevée, et la cervelle tomba tout entière
Sur le feoltoir, baignant dans, une mare de,
sang. , -H ( <

Da, ïoùlé atïefrëé s'elfipTes|a, de relever le
Cadavre, On conduisit dans une pharmacie
voisine une camarade de Marguerite Roch,
Mlle Marie lîagarde, atteinte à la main, et
fun petit garçon, de sepj ans, blessé B^seagrièvement. :

D'autres .ïpgônïïës m rê'të' atteintes lêg&
pâment par des 'éclats de Thôliçe, olais m
se eoûi £a| Mi sonnaîtEe. • • .;

Le 'corps de la pauvre victime la. 'è.të ïranB-
gorté à' l'hôpital et ees parents ont été pré-
venus avec itous leg ménagements possibles
du ffialheuç qui les frappait. Le père, _H\*
Roch, test Boug-fihef de dépôj - la station d'à
Puy-IaberA i i  , ;

Quant à' llayialeW, qui est ffiâriS fel pSïe d«
deux enfants, Bon désespoir Sait pitié, 11 S
été "écrouS le eoir. à huii geuijee a la prison;
da Limoges» &Ècèa m istaogaMM àl**
•i-atUé. ' v ¦ :

Samedi, i Limoges, une fillette a été
décapitée par un aéroplane
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Ce n'est que dans les derniers temps que
la neurasthénie a "été reconnue comme une
maladie de la civilisation moderne. Le pre-
mier qui en donna une ample description fut
l'Américain Beard; il voulait même la reven-
diquer comme une affection spécialement
américaine. Cela semblait tout à fait caracté-
ristique; car le peuple américain manifeste
incontestablement au plus haut degré toutes
ies formes d'une civilisation intense, d'une
activité outrancière et de jouissances absor-
bantes. Cependant, de nouvelles recherches
nous ont appris qu'en France aussi la neuras-
thénie est plus que largement représentée.
En effet , qui n'est pas nerveux aujourd'hui ?
Et la nervosité est le premier symptôme
de la neurasthénie imminente !

Parmi les changements constants dans l'état
du neurasthénique, il faut noter la diminution
de son énergie. Il se fa^gue promptement,
son énergie faiblit, et c'est précisément dans
le fait qu'il ne peut qu 'avec peine arriver
à réaliser ce que, autrefois, il accomplissait

en se jouanï qtte ge manifestent Mqnemffiett*
les premiers symptômes de la neurasthénie
imminente. Dans beaucoup de cas, on a cons-
taté qu'une nutrition défectueuse ou irration-
nelle, surtout du cerveau, était en majeure
partie la cause de cette faiblesse des nerfs. Il
se forme chez le neurasthénique un rapport
funeste entre les troubles dans la nutritiDn et
les symptômes de la nervosité; toute diminu-
tion de la nutrition aggrave son état et
la nervosité devenant de plus en plus grande,
agit de nouveau de façon préjudiciable sur
la 'digestion.

D'après les récentes expériences des mé-
decins, cette action réciproque préjudiciable
peut être avantageusement influencée par la
nutrition avec du Sanatogène. On sait que
le Sanatogène se compose de l'albumine lac-
tée la plus pure et d'un sel de l'acide phos-
phoglycérique. Cet acide est le noyau agis-
sant de tous les corps qui constituent la partie
la plus importante de nos nerfs et du cerveau.
Avec le Sanatogène on offre donc au corps
un fortifiant qui agit en première ligne effi-
cacement sur le système nerveux et qui,
à cause de son second élément composant,
de l'albumine, entre en ligne de compte com-

i I I  i mu m il n I I  n i mi li n imrn-nmm -r-———?msr

me fortifiant poar foui le eorps, et cela d'au-
tant plus dans les deux cas, que le Sanato-
gène, grâce à sa grande digestibilité, est
encore assimilé par le corps, même quand
celui-ci refuse toute autre nourriture.

C'est grâce à l'extrême pureté de l'albri-
mine lactée qu'il contient et qui est tirée du
lait frais de vache, que le Sanatogène pos-
sède cette grande facilité. Il en résulte que
l'effet d'une cure au Sanatogène ne peut, en
aucune façon, être annihilée, même par des
organes de digestion sensibles et affaiblis.
Et comme on parvient à amener au corps,
avec le Sanatogène, les substances nutritives
les plus essentielles, on lui fournit de cette
manière la possibilité de mieux nourrir le
système nerveux et, conséquemment, de lo
fortifier de la façon la plus naturelle.

lout sentiment psychique de plaisir ou de
déplaisir (d'après le grand philosophe Spinoza)
est en rapport intime avec le fonctionnement
de l'estomac et des intestins, c'est-à-dira
avec la digestion. Il est donc compréhensible
aussi que l'action de la nutrition au Sanato-
gène se manifeste chez le neurasthénique tout
d'abord par une augmentation de son éner-
gie.

Tout récemment on" if tenu" compte ausrf
de la sensibilité du goût des personnes ner-
veuses, en fabriquant! à côté du Sanatogène
jusqu'à présent en usage, un «Sanatogène
aromatisé». Ce Sanatogène aromatisé est un
Sanatogène inaltéré, tout simplement aroma-
tisé par l'addition extrêmemenxt minime d'una
substance pour le goût, qui n'influe en aucune
façon sur son action.

Un exposé détaillé de l'efficacité du Sana-*
logène dépasserait le cadre de cette brève
notice; mais les personnes" qui s'y intéressent
le trouveront dans notre brochure richement
illustrée.

«Le Sanatogène, pendant deux lustres, au
service de l'humanité souffrante », "brochure
qui est envoyée gratuitement par les « Etablis-
semente de Sanatogène» à Berlin S. W. 48.
Non seulement le domaine d'application du
Sanatogène est exposé de façon approfondie
dans cette brochure par des auteurs compé-
tents, mais d'intéressantes reproductions il-
lustrées des fabriques et de l'exploitation don-
neront aussi une idée des soins minutieux a\_-
portés à la fabrication de ce produit.
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Nutritionj t Energie
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FÉLIX DUQUESNEL

— Vous mé flattez énormément, monsieur',
je ne me crois pas ce pouvoir surnaturel...

— Voyons, ma .chère enfant, laissez-moi
vous parler raison, maintenant; nous avons
vu tous les avantages que pouvait retirer le
jeune Laubadier d'une union avec vous; ils
sont indéniables, mais il en est certains pour
vous : d'abord , vous sortez de cette condition
de quasi-servilité où vous êtes ici, ensuite
vous devenez maîtresse d'une fortune dont
vous saurez beaucoup mieux faire usage que
lui, sans doute; votre mère retrouve la tran-
quillité pour ses vieux jours et la position
à laquelle elle a droit dans la société; n'e§>
ge rien que tout cela ? '

[Yvonne parut réfléchir quelques Secon:-
des et le marquis de Puylaurens put croira
qu'il avait touché la, corde sensible, et qu'il
lavait cause gagnée. >

— Au premier abord , — répondit la jeune
fille eri relevant le front et en fixant son in-
terlocuteur dans les yeux, — tout cela paraî t
constituer, en effet, des avantages réels, il
semble fou de les repousser; cependant,
si l'on examine vos argumenta d'une façon
un peu sérieuse, on voit bien qu'ils sont
spécieux.

— Ils me semblent au contraire, .très soli-
des, je dirai même très sonnants ! — appuya'
M- de Puylaurens, en souriant.

— L'argent, l'argent, voilà évidemment le
pivot de tout, en ge sonde, la bas.e et l'abou-

Re-p roduction interdît» aux journaux qui n'ont
pas de traité avec Mid. Callmatm-Lévy, éditeurs ,
i Paris.
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tissement de toute action humaine, la raison
unique, l'excuse à tout, l'argument sans ré-
plique; eh bien ! pour tout le monde, c'est pos-
sible, mais pas pour moi; mettons que je
place ma fierté "hors de propos, mais cette
fierté-là prime tout...

— Je ne vois pas Ce que votre fierté
peut trouver de blessant dans une proposition
très honorable.

— Bien des choses; d'abord , je n'aime pas
M- Laubadier... alors, pourquoi l'épouserais je  ï

— Vous raisonnez comme une enfant, per-
mettez-moi dé vous le dire; si, comme le dé-
sirent certains réformateurs de la législation
actuelle, tous les mariages devaient être ba-
sés sur l'amour, il n'y aurait pas une grande
quantité de couples unis par' le maire; le
mariage a un autre but... Mais je ne veux
pas vous faire de langues dissertations sur
un sujet que vous avez dû voir traiter bien
des fois. L'essentiel est qu'il n'y ait pas
d'antipathie profonde entre les deux per-
sonnes...

— Et qui vous dit qu'il n'j_ a paa antipathie
profonde ?

— Mais non, vous vous trompez vbus-mêm'e
et exagérez à plaisir; vous en voulez encore
à ca jeune homme, parce qu'il s'est mal con-
duit avec vous, le ressentiment n'a pas en-
core eu le temps de s'effacer; mais dé là à
l'antipathie, à la haine... d'ailleurs, il voua
aime et l'amour est contagieux.

— Je ne suis pas do votre avis sur ce
point, mais laissons-le, car il n'est pas le
seul que j'aie à contredire. Admettons que
j'aie épousé Victor Laubadier : Vous diteis
que c'est là que finira mon calvaire... c'est
là, au contraire, qu'il commencera*. Comme
maîtresse de piano, je guis salariée, c'est
vrai, mais il me reste une liberté : c'est celle,
de donner mon congé et d'échapper aux har-
pies Laubadier. Mais quand je serai là, in-
corporée à leur1 famille, il fendra bien que
je les subisse et pour toujours, car je n'ad-
mets paa le divorce, cela .me vient de mon

i éducation teHirieuse.. Je §ei-aj donc yjg-à-yja

d'elles la fille qui a été achetée, on m'aura
constitué une dot, comme une aumône, et
cette aumône on me la reprochera sans cesse,
on me la jettera à la figure. J'aurai l'air
d'avoir conclu un marché, et d'avoir donné
l'assaut à leurs sacs de millions; eh bien j
de cela, je ne veux à aucun prix 1

— En admettant même Ce que yous dites,
vous auriez dans le papa Laubadier un sé-
rieux défenseur, sans compter votre mari, et
enfin , Vous-même, vous n'êtes pas une nature
molle ? Vous avez bec et ongles, et la lutte
Ba doit pas être Jour voua déplaire !

— Pas les luttes de cette sorte... Enfin, je
passe encore là-dessus, et je continue, car je
n'ai pas fini : vous venez de me dire que j'au-
rais pour défenseur mon mari... mon mari!...
Croyez-vous donc qu'il sera seulement près
de moi ? Lorsqu'il aura goûté l'intimité con-
jugale pendant quelques mois, ja dis quelques
mois par politesse pour lui, car, *le délai
sera sans doute beaucoug plus court, il re-
tournera à la vie qu il a .menée jusqu à pré-
sent, et qui est la seule qui lui convienne.
Dans ce moment-ci, je lui plaia parce que
je lui ai résisté, et qu'il sait que je ne céde-
rai pas; mais lorsque je serai sa chose dé
par la loi, ea propriété absolue, il ne fera
même plus attention à moi, et retournera à
la noce, aux filles et aux soupers da nuit,
en compagnie de ses dignes acolytes, Gou-
lette et le prince Furnousky, qui sauront
bien lui démontrer , s'il ne se le dit pas lui-
même, qu'il est ridicule de tester, fidèle à
sa femme... ¦ , '

¦— Vous avez Hïï scepticïsffi'ë1...
i— Non, j'ai un peu de clairvoyance, voilà

tout; Victor Laubadier est un alcoolique et
il retournera à son vice, parce qu'il ne pourrai
s'en passer... jusqu'au jour où il sera arrêté
par les affections qui guettent ces sortes da
fous et où je serai transformée en garde-ma-
lade. Est-ce vraiment là lo bonheur d'une
femme, et croyez-vous que tout l'argent du
monde puisse £gm£ense.E fîe.tfe slnistia exis-
tteseei

— Je crois que vous avez à plaisir as-
sombri la perspective; mais, qui vous ai
donné cette vision désenchantée de l'existence
et comment se fait-il qu'à votre âge, vous ayez
une connaissance aussi navrante de la gau-
VEe humanité î

— Cest que j'avais 'tout le ' temps pour
observer et réfléchir... et qu'on ne se cachait
pas de moi; est-ce qu'on fait attention aux
domestiques î J'ai débarqué dans la famille
Laubadier, venant de ma province et avec
toutes mea illusions; elles n'ont guère duré
longtemps et il m'est passé sous les yeux,
pendant les fêtes et les réceptions, un ciné-
matographe qui était une vivante leçon da
choses. Ceci vous expliquera aussi que je na
tienne nullement à entrer dans ce monde-là,
car il lise répugne profondément.

Le marquis de Puylaurens 'était accablé; il
garda le silence quelques minutes, tandis
qu'Yvonne réfléchissait de son côté, ayant
vidé son carquois et regardant l'herbe, qui
rougissait au goleil, avec une* sorter d'hyjj-
ilotisme. ^„-{

Puylaurens tenait de "considérer Ta "jeune
îille, sous, mt, nouvel aspe.çt qu'il ignorait
totalement

'Jusque-là, dans les conversations qu'il
avait eues avec elle, Yvonne lui était ap-
parue Comme une personne très franche, dé
raison saine, pondérée, avec des coins da
naïveté et un grand fonda de résignation,
et voilà que, tout à coup, il se trouvai t en
face d'una révoltée, à "la parole âpre, à
la voix mordante, misanthrope et avertie, un
caractère quand même qui repoussait avec
Un beati geste, sans, s'y; attendre, une situa».
tion très brillante.

D'où' £ouvaU lui yeniç eeifë soudaine nmesi
lume ï¦— R'ésùmoïS-noùB, dit le marquis; alors
Vous repoussez absolument les propositions,
ds m,QS, malkeurêus siteat ?...

(S. suivre.),

û maîtresse k piano

BAN QUE FEDERALE
(SOCIÉTÉ ANONYMB)

LA CHAUX-DE-FONDS
Cours «tes Chansres, le 17 Ool. 1910.

N ODS sommes, sauf fariations im- * m ^portantes, *> j

i 

Chaque Paris et papier oonrt 100 (3
3« jours / accpt'lalions fran- 3 100 13
2 mois caisea, miniumn* 3 100.13
3 mois j ft. 3000 . . .  3 100 13

/ Chèque £ 'i?.''. . I Court *» i?- 2;'/,
LODQrCS 30 jours ) acceptations an- & î a.îo

l i  mois ! alaises, mini- 4 23 26»/,
\ S mois ( mum liv. 100 * 25.27
fGl iè que Berlin , Francforts/M
\ et papier court . . . i 1S3. *>6 / ,

AlleiflJg. _ 30 jours ) acceptations aile- 123 56¦/.
^î mois  mandes, mini- 5 123.60
\3 mois ( mum M. 3000 . & 123.70

! 

Chèque Gênes. Milan , Turin
et panier court . . . . 99 68V,

30 *°"'h -,« î &'£&i! mois * chiffres . . . B 99.b6 /„
3 mois I ' *™ 8B '•

! 

Chique Bruxelles. Anvers S 99-711/.
Traites non acc, hill ,mand.

3 et 4 chiffres . . . .  5 99 71',,
2 à 3 mois, traites aec, min.

fr. KKK) *'/• ,*» 8?
/ Chique et court . . . .  *mr,3â

klsW. ..Traites non acc, bill.,
D „tt „J J mand., 3 et *  chiffres . V .*, 209.38
noueru. ) a à 3 moiSi trajtes aoc,

( min. Fl. 2000 . . . .  * ™> ™
_,. j Chèque et conrt . . . .  \_ \i *\_U»
Tienne ! petits effet* lonçs . . . .  * J« »»» ,

I î à 3 mois, i chiffre» . . 4 « "J-J 7/'»
- , , 1 Chèques *•¦*•¦**¦•
MW lorlt Pap ier bancable (premières

_ „„ et secondes . . . . . 41/, • •"•'i
olih&li Jusqu 'à 3 moil *
Billets de banque français . . . . î**!'. > allemands . . .  1»»
¦ > Tusses . . . .  2 67
¦ • autrichiens . . .  !<•* 91)
• > -mgrai» . . . .  *¦*> 2?» » italiens . . . .  99.65
» » américains . . .  5 I.1*1/.

Son»eraîrjs anglais (poids gr. 7. 97) . 25.ffl
Pièces de 20 mk (poids m. gr 7.95) ¦ 123 55

ftvis aux Fabricants
Par suite d'agrandissement d'atelier, on

entreprendrait encore des sertissages
échappements et moyennes. Ouvrage ga-
rantit et fidèle. — S'adresser Alelier de
sertissages, rue de la Gare 5, Le Locle.

——w. .m—..—a— t̂rmtm

Tromps

Les amateurs musiciens , désiranl
sonner avec la Société „Le Cor',
peuvent s'adresser peisonnelle men tou
par écrit au Président de la Société,
rue Jaquet-Droz 4o, ou au Local, mô-
me rue, Café A. Hentzi. Ré pétition
le mardi soir, à 8 hV t h. Un Cours
d'élèves est en formation;, 00a

Magasin L Bothen-Perret
RUE NUMA-DROZ 139

Alliances or 18 k., sans soudure , larges
et étroites. — Cadeau aux fiancés! 13878

I Cartes postales illustrées _t_ _ 7io.i_ ti

Une demoiselle trés habile en

g fcNU" UAb B iLUbnArHIE
trouverait emploi dans un bureau de la localité. Connaissances de l'allemand et
de quelques notions de comptabilité exi gées.

S'adresser à Haasenstein & Vojrler, Ville. H-11893-C 19388

I3Û0 CH4PE &UZ garnis!
des meilleurs marchés aux plus riches 19147 [

I Chapeaux non garnis ï
S Commandes promp tes et très soignées fej
I Foarnitares poar modistes |
I JBR* ĵL*̂ "f;s 2mïïmm <mibMmT^~Ëim 1
j  PANIER FLEURI |

DROGUERIE DU PARC
Rue du Parc 71 Rue de l'Abeille

CHAUX-DE-FONDS

Huile de (oie de morne
== 'wiessif dL'cftjparJL^sr-exr —¦—a

La meilleure marque connus.
f*» * £3  fj I Léopold-Kobert 51-a, prés de la gare.
FQUCi A n  l» H1Û S i l i n n fQ  de la nouvelle postq et des fabri ques. —
I CllUlUII lIlIllU U U U U i U  Service depuis 11 heures pour employés

de la gare et de la poste. Pension com-
plète depuis 2 francs par jonr. Dînera à 1 fr. Service à l'emporté sur commande.
Cuisine soignée. 12775 Se recommande.

MIT.!* ¦¦"*'¦ ¦"'¦ ...»Li «B»Mramra .mr n̂7nM

Cercueils Tachyphages
Nouveaux Cercueils de transport

autorisé par le Conseil fédéral. .]
SOLIDITÉ -:- GARANTIE

¦s. 3vr^a.c?Tr f aon
Rue Fritz Courvoisier 56-a. TELEPKflJJE 434

î Sage femme kcia^lw?
|f M^J.GOGNXAT 1
H successeur de A\meA.SAVl&NY | ?
HL eENEVE.Fusle.iel M 3. g^̂ Penalonnaires û toute êpoae. jflBS P

Désirez-Yoas places p̂
Désirez-Yous des employés ¦

Adressez-vous au Bureau
51-a, roe Léopold-Itobert 51-a

Places en Suisse et à l'étranger
Tarif fixe. 14521 Téléph. 1310 |

¦ La pins ancienne -
Rôtisserie de Paies

Rue du Versoix 7
a l'honneur d'annoncer à ses clients et au
public en général, qu 'elle a fait installer un

mODLlH ELECTRIQUE
Dernière Création

—mf moulant on kilo en nne minute
Café rôti régulièrement, frais, se vend

le demi-kilo à fr. 1.-, 1.20, 1.30, 1.40
et 1.50.

Café rôti , mélange des meilleures 10
sortes, à 1.60 le demi kilo.
Tons les numéros sont moulus
séance tenante et gratuitement

Café moulu , mélangé, à fr. l.-le demikilo.
Café de Malz , à O.40 le demi kilo.

S'adresser au «-.*— _^ • 

Magasin de Consommation
Rue du Versoix 7

chez D. HIRSIG



Dispute de colonels

Ea «Nouvelle .Gazette de Zurich » avait pu-
blié, dans ses -aonsidérations sur l'incident
Gertsch'-Will, que de graves divergences de
vues sur1 les questions fondamentales de l'ar-
mlée régnent dans le haut commandement et
que malheureusement iun groupje d'officiers
bernois semblaient vouloir faire d'un débaj
technique une affaire de personnes.

La « Nouvelle Gazette de Zurich » ajoutait
qu'il fallait s'attendre à ce que l'incident
Gertsch ouvrît la lioe à une critique publi-
que de Certaines tendances qui dominent dans
ies milieux militaires de Berne, tendances qui
vont à l'enicontre des intéi t̂s de la défende
¦nationale. ; *.
. Là-dessus, le journal zurichois a ifëç'U du
oolonol rWilâbolz, commandant de la 3e divi-
sion, une protestation, disant que le das
Gerfâch relève de la discipline et que ce
serait péch er contre notre armée que d'en
faire le prétexte d'une Controverse entre
officiers supérieurs. Le colonel jWildboIzi
ajoute oue les -grands:,chefs sauront tou-
jours sacrifier leura vues particulièr,es au
bien du pays et de l'armée et â'entendre
sur les questions imipjortaates rd'onganiiatioû
milife-ire. - i

Samedi matin1, nouvelle èptîtr-e du premier,
Correspondant de la «Neue Zûroher-Zeitung»
qui dévoile son anonymat : c'est le capitaine
Ulrich .Wille. Cet officier déclare qu'il â tenu1
à honneur de prendre la défense de son maître
militaire, le colonel Gertsch, iniquement per-
sécuté; que ce n'est pas à la légère qu'il a
parlé comme il l'a fait; que les divergences
auxquelles il 3 fait allusion existent -jt que
les déclarations optimistes de Ml iWildbolz
ne savraient faire que le mal ne soit là,
très profond. II tremble que le cas Gertsch' ne
soit le signal d'une guerre terrible, si aU
lieu da traiter ML Gertschl selon la justice,
on veut le réduire par la force* qUe les inté-
rêts même de l'armée exigent que la querelle
soit vidée à fond; enfin , que le pays court un
grand danger et qu'on joue avejCj le feu près,
d'une poudrière. !

Ainsi parle, le capitain'èl Wille, élève del
M. le colonel Gertschl , 1 , -]

«H JPOUS semble, dit lai n*Liberlie' >>, qù'eiï
voilà assez et qu'il est temps die mettre or-
dre à' ces polémiques d'officiels. Le Conseil
fédéral doit intervenir et arrêter de duel de
plumes militaires qui, s'il continue, laissera
au moine Un mort sur le terrain : le respect
et la confiance du pjeuple puisse à! J'égar$
des officiers supérieurs de son armée. »,
, rQ'egt g£nér>|Lepsn;t l'avis de§ genjs. gensja.

Le mauvais exemple

La proportionnelle
Les assemblées d'hier

BERNE. — L'assemblée popùlaifê tSdïïfS*-
jquée pac le .coauté çan$on|al d'action, ren fa-
veur de la proportionnelle, a réuni plus de
mille personnes.. Les trois orateurs, MM. Sei-
ler, de Zurich, Z'graggen, conseiller munici-
pal de Berne, et Baumberger, rédacteur, £
Zurich, ont éjtë vivement acclamés. AucuB
contradicteur n'a' pris lia parole. L'assemblée
s'est prononcée à l'unanimité en faveur, de
la proportionnelle.

BERTHOUD. — Une assemblée de 250
personnes s'est réunie hier pour discutée
l'initiative. Le parti socialiste y était éga-
lement représenté. M. Moser, président du
Conseil d'Etat, {a parlé contre l'initiative, et
M. Staeheli, de Baden, pour. À l'unanimité
moins 17 voix, l'assemblée a voté une ré-
solution: contre la proportionnelle.

KONOLFINGEN. — Après avoir entendu
.un rappor t de M. Buhlmann, conseiller natio-
nal, les citoyens du district de Konolfingefl
ont décidé de prendre parti contre la pro-
portionnelle.

ANET. — Une assemblée a décidé à l'u-
nanimité de prendre position contre l'initia-
tive, après avoir entendu un rapport de
M!. Scheurer , ancien conseiller d'Etat.

MORAT. — Les radicaux de la Basse-
Broye, réunis à Domdidier, après avoir en-
tendu un rapport de M. Dupraz, avocat à
Fribourg, se sont prononcés en majorité con-
tre la proportionnelle. L'assemblée a refusé
d'entendre des orateurs socialistes et con-
servateurs présents à l'assemblée sans s'être
annoncés.

GENEVE. — Le comité central du parti
indépendant a décidé de proposer aux élec-
teurs de voter pour la proportionnelle *a,u
fédéral.

SOLEURE. —i Deux assemblées populaires
ont eu lieu hier à Kriegstetten, l'une en
faveur de la proportionnelle, l'autre con-
tre. Des rapports ont été présentés dans la
première par M. Hartmann, conseiller d'Etat,
dans Ja deuxième par M. Studer, conseiller!
national. Les deux rassemblées ont voté à
l'unanimité les conclusions des rapporteurs.

SOLEURE.— Samedi soir deux assem-
blées ont eu lieu. M. Munzinger, député au
Conseil des Etats, a rapporté contre la pro-
portionnelle, laquelle a été appuyée par,
le Dr Kully, de Bâle. Les deux assemblées ont
voté à l'unanimité les conclusions présen-
tées par les rapporteurs.

WINTERTHOUR. — Les partis bourgeois
ont pris position hier au sujet de l'initiative.
Les radicaux et les démocrates ont décidé
à l'unanimité de la repousser.

SAINT-GALL. — Une assemblée très fré-
quentée des conservateurs, des socialistes ©t
des démocrates a eu lieu à St-Gall. Après!
avoir entendu des exposés de MM. Buombar-
ger, rédacteur, Scherrer-Fullemann, conseil-
ler! national, et Henri Scherrer, landamann,
elle a décidé à l'unanimité de prendre posi-
tion en faveuj ; de l'initiative.

HER ISAU. — Une assemblée populaire,
convoquée samedi soir à Hérisau pair le parti
radical, après avoir entendu un rapport "dei
M. Forrer, conseiller national, de St-Gall; ai
décidé à l'unanimité de repousser; l'initia-
tive.

APPENZELL. — Une assemblée conVd-
quêe par le comité proportionnaliste ia en-
tendu des rapports en faveur de l'initiative
présentés par M. Hofmann, conseiller natio-
nal, de Frauenfeld, et M;. Steuble, d'Appen-
zell. Aucune .résolution n'a "été prisei.

Le conflit des Longines
Chez les fabricants de Bienne

Une assemblée! générale extraordinaire Se
la Société des fabricants d'horlogerie de Bien-
ne, réunie vendredi 14 'éboulé, a, voté la rér *.
Solution guivanfja ; I | ;' j

iVu qUe le .congrès 'des Syndicats! ôuvrieEs]
&& Besançon a décidé de refuser d'autoriser,
sa sortie des syndicats des membres que1
leur situation de visiteurs appelle à être les.
représentants et collaborateurs naturels du
patron, et de forcer, par tous .les moyens,
ooereitifs en leur pouvoir itous les ouvriers
à entrer, dans ces syndicats et à ne ftlus tolérer
dans les ateliers, ,1a présence d'ouvrjierg nos
syndiqués. i - • M

Consiaérant que ees 'décisions gorïeût Wfi's
grave atteinte à l'indépendance des indus-
triels comme aux droits individuels leg plus
élémentaires 'des travailleurs. ;
i Constatant que la grève décrétée § lai Eâr
birique des Longines par les syndicats ouvriers
pour forcer huit Ouvriers non syndiqués de
.cet .établissement à entrer dans les syndi-
cats, constitue non un conflit individuel ou
local, mais la première mesure d'applica-
tion d'une campagne générale destinée à exé-
cuter, les décisions du congrès de Besançon;

Constatant en outre que l'exécution de Ces
àêeisieaaa im ai h eû-ss!JM<w eSee^ve des

syndicats obji^otfel p-afi re£ton5u8 gafla
législation, ; ;

'Dgjdioe à' i'un&nîmiïijél i (
! _ a — de ïaire ijesj)(eCter] la liberté d'associa**
tion ëf iee droits individuels; des travailleur»,*
c'est-à-dire la liberté laissée aux ouvriers
d'adhéreu du non aux syndicats;

b — De renvoyer, des ateliers de Hes mem-
bres qui par menaces ou voies de lait essaye-
laient de forcer des Collègues non syndiqués
ou des employés à entriej * dans des àssocia-
.tiona ouvrières; i . ; j ; -j
; c — Attendu la résistance Opiniâtre et in-
justifiée du comité ouvrier dans le GonBit
des Longines, décide de se joindre aux déci-
sions prises par, .le Syndicat des fabriquas
à Sonceboz, le 11 octobre, et prononce le
lock-out de tous les ouvriers syndiqués des
ateliers de ses membres. , i i

La quinzaine leur serai 'donnés le .samedi
22 octobre pouH sortir ges effets, le samedi
5 novembre, i

id ,-— Les Contrats quî auraient été passés
gar des membres de la société stipulant ren-
gagement exclusif d'ouvriers syndiquéŝ  se-
ront à (cette même 'date du 22 octobre régu-
lièrement dénoncés. ! '
i "re :— Le comité fixera paï1 Circulaire adres-
sée aux membres du syndicat les modalités à
suivre pour l'exécution du lock-out et les
formes à olj server pour le, porter à la con-
naissante deg ouvriers. , *

m
* *

11 noïïs: semble en placé de relever ici que
les décisions des fabricants de Bienne n'ont
qu'une importance assez théorique, attendu
que les établissements d'horlogerie de oatte
région en rapports constants avec la Fé-
dération ouvrière ne sont pas très nombreux,

La réponse des Longines
•

__ Voici la lettre adressée par la Direction
des Ljngines à la Chambre bernoise de çon-
teiliation : •. • i ' ¦

St-Imieir, le 13 octobre 1910.
Monsieur l'avocat Chalverat,

Président de la Chambre de conciliation du Jura,
à Porrentruy .

< Monsieur le président, |
i Nous avons pris connaissance Se la propo-
sition d'arrangement rédigée piar les soins
de la Chambra de conciliation du Jura, dang
la séance du 10 écoulé, à St-Imier.

Conformément au décret cantonal qui pré-
voit une r éponse motivée des parties en clause*
dans ie délai de quatre jours, nous avons
l'honneur de vous exposer nos résolutions :

_ a — Le premier postulat reconnaît la lî-
libe-rtê 'tf^ssociation aux employés actuelle-
ment en cause. Nous avons toujours reven-
diqué ce droit pour chacun. Nous sommes
donc d'accord. , " . '

b — Nous affirmons une fois de plus que
jamais nous n'avons eu l'intention de passer
des contrats avec; des ouvriers ou des spé-
cialistes, dans le but d'entraver la liberté
syndicale ouvrière. Nous ne 'l'avons fait et
nous ne le ferons à l'avenir, que lorsque,
dans un but de développement ou de perfec-
tionnement industriel, nous devrons aous a{-
techerr une triouvelle personnalité. i
i 10 — La question a 'été posée alu ëoimité dm
Syndicat des fabriques de" ^montres, qui ré-
pondra en temps et lieu aux organes des syn-
dicats ouvriers.
. _ û —- Le ..réengagement des ouvriers démis»
sionnaires ne pourra avoir lieu que successi-
vement, en majeure partie de suite, puis, lors-
que la .maison désorganisée aura repris sa
fabrication normale, au fur et à mesure de
nos besoins de flonvenance.

¦Voilà, monsieur, le président,: lea ëonsidê»
rations qui nous sont dictées, par les circons-
tances, r * '

Nous désirona vivement la 'fin de Ce mal-
Keiïreux conflit que nous n'avons pas suscat&i
et qui a placé, malgré eux,, Un grandi nombre»
de nos ouvriers, dans une situation des pjius
précaire. 'Nous espérons que le Syndicat ou-
vrier, re^lonnaîtra ses erreurs, seule solution
lËermettsnt à la fabrique des Longp,es de re-
¦comlmenceiri SoO activité normale.

C'est dans ce sentiment que noua Vous pjr-é-
Bentons, monadeur, le ptrésiden,̂  l'expressioïii
de nos sentiments distingués, r ¦ !

Fabrique des Longines: FRANCIU.QN & (X

* * *¦Nous n'avons p§ pu SôïïS procure* le
(texte intégral de la réponse de la Fédéra-
tion ouvrière. Ce que nous en savons est qua
la Fédération tient l'arrangement pour inac-
ceptable en principe; au reste, les représen-
tants du patronat avaient déclaré d'emblêei
refuser, d'y souscrire. Dans ces conditions,
le sort des' propositions de. la Çhkabje étjait
Eéglé d'avance.

Résolutions de l'Union générale
I Le ,Ct>iuit'é eentral de l'Union générale des
Ouvriers horlogers, qui Wtooprrfcnicl tous les
syndicats de la région, s'est- réuni hier, diman-
che!, à |Bienn^)r*n a (voté la crtisolution suivante :

_ ¦* CM sidérant la décision prise par le Syn-
àkf ii des fabriques de montres représentant
4Q des EirfeçMSffi létebtoa^efite menaça. -c

«H

Les voyages aériens
Pour Londres en dirigeable

Pour Bruxelles en aéroplane
Le dirigeable « Clément Bayard » efct parti

hier matin, pour Londres, à 7r hL- 15, de
Puise-ia-Motte, dans le département ïrançais
de l'Oise. Se trouvent à bord : MM. démenti
l'ingénieur Sabatier, M Ducraux, Bujét an-
glais, Baudry,; premier] pilote, Leprince, se-
cond, pilote, Délasser et Dayr, mécaniciens.
Le itemps quoique, un peu brumeux est favora**
ble. . . .  v '

Le d.rigeable est arrivé S LotadreS S 1 hl
06 m. de l'après-midi, sans incident. Plusieurs
automolues qui avaient "tenté de le suivre
jusqu 'à Boulogne ont été rapidement distan-
cées. Un dépôt d'hydrogène et d'essence avait
été pyép-furé à Boulogne, mais Je dirigeable
a passé au-dessus de la ville 'sans atterris
à 10 h. 30. H J*J passé au-dessus de Dou-
vres un peu avant lï h1., puis il al pique sur;
Londres où il est arrivé à midi 26/ U a éjvolué
d'abord au-dessus du Cristal-Palace, puis est
entré daus son hangar à Shetherds-Bush, ac-
clamé par une foule immense.

* *
Les aviateurs .Wynmj aleri et Legagneux Sont

partis dimanche matin d'Issy-les-Moulineaux,
rj ctufTà 7 h. 45, l'autre à 9 h. 24 pour effec-
tuer le voyage de Bruxelles et retour. Wyn-
malen est arrivé à 1 h. 16 à Bruxelles et
il est ii*fparti, après s'être reposé et réconforté,
ai 2 h. 07. H s'est arrêté au retour à Saint-
Quentin, où il passera la nuit.

Legagneux est arrivé à Bruxelles à 2 h. 22;
il ne repartira qu'aujourd'hui lundi. Il a fait
escale à Str-Quentin. Tous deux (déclarent avoir
fai t un excellent voyage. Wynmalen est resté
à une hauteur de mille mètres de Paris à
St-Quentin; ensuite il a teionservé une altitude
de 500 mètres.

Legagneux a atteint une hauteur de 1200
mètres "pendant presque tout le parcours. A
leur arrivée à Bruxelles, les aviateurs Ont
'été l'objet d'ovations interniinables.

* ^* *
Samedi soir, S EtampjeS, S rdnq Eeureg,

S l'aérodrome de .Ville-sauvage, l'aviateur Bre-
hat, mj -nlé sur un monopjlan Blériot, passait
ses épreuves pour le brevet de pilote. Il
avait fini sa troisième épreuve, après des
vols r^inarquables, lorsque, arrivé près des
hangars, à 25 mètres de hauteur, il fut tam-
gonné par l'aviateur Bregi, qui, en s'éle-
vant, n'avait pas vu Brehat, qui atterrissait.
Un cri d'angoisse s'échappa des poitrines de
pus les assistants.
; Les deux ajpjpareils, paï Buite de la violenCls
Idu choc, vinreni s'aplatir à terre, pendiant
que les deux aviateurs, projetés hors des aé-
roplanes, tombaient à dix mètres de distance.
Dit se précipita à leur secours. Bregi fut
Relevé avael des fiantusionla à la tête assez sé-
rieuses, .mais son état n'inspire pas dfinquié-
itûdies; quant à Brehat, il 'avait les jambes
fracturées , et son état est très grave. Les
deux appareils sont entièrement brisés.

Assemblée des balnéologues.
Samedi et dimanche a; eu lieu au Moût-

Soleil, sur St-Imier, sous la présidence du
Dr Miéville, de St-Imier, l'assemblée annuelle
de la Société «misse de balnéologie. Une
[trentaine de médecins y ont pris part. Après
avoir liquidé les affaires administratives,
l'assemblée a entendu d'intéressants rap-
ports sur diverses questions médicales, pré-
sentés par les Drs Miéville, de St-Imier, As-
her, de Berne, LVannod, de Bernev de Salis,-
de Berne, Mory, d'Adelboden, et Mulhaupt,
d'Engelberg. Le Dr .Vannod a parlé de la
question des eaux goitreuses et a communi-
qué les" expériences faites à ce sujet à l'ins-
ititut bactériologique de Berne.

Plusieurs expositions ont eu lieu en même1
¦temps que l'assemblée : une exposition de
peinture pour les artistes locaux, .une ex-
position d'horlogerie par les fabriques de
St-Imier, une exposition de petite mécanique
de précision et .d'appareils médicaux.

Dimanche après-midi , par un temps s3-
perbe, les balnéologues ont fait Une excur-
sion sur la montagne. La prochaine assem-
blée aura lieu à Zurich'.
Syndicat des mécaniciens.

Samedi a eu lieu à Zurich une a&sembléei
des présidents des syndicats des mécani-
ciens suisses pour examiner le différend sur-
venu entr e la section d'Olten et la direction'
centrale de l'Association. A l'assemblée as-
sistaient les présidents de 28 sections et uni
grand nombre de membres de l'association.
Le comité central et son secrétaire accusent
la section d'Olten d'avoir troublé à dessein
la paix intérieure de l'association, d'avoiï
demandé la démission du comité central et de
50?* secrétaire da is le but de former une noti-
ve ' e associations semblable à celle des ou-
prkrs libres-periiïeurs dos ateliers d'Olten.
Dar 's là discussion qui a' suivi, plusieurs
3£areurs ont blâmé .énei^iquement la 

spnduif£

de la sectitfti d'Olten et réclamé Ii démis-
sion du comité de cette section.

L'assemblée a voté pjar 22 voix contre §
ion ordre du jour demandant que la section
d'Olten confie à l'avenir sa direction à ua
.comité présentant les garanties nécessaires,
que les statuts centraux soient respectés,
pour que la section poisse suivre son déve-
loppement normal.
La Suisse et le Portugal.

La légation de Portugal à Berne a informé
le Conseil fédéral de la proclamation de la
République et de la constitution du gouver-
nement provisoire au Portugal. Un télégram-
me direct du président du gouvernement
provisoire, au Conseil fédéral, faisait la mê-
me notification. Acte a été donné à "lia lé-
gation du Portugal de sa' communication, et le;
même jour, le gouvernement provisoire por-
tugais a été télégraphiquement informé quei
le Conseil fédéral était prêt à continuer avec
lui les rapports qu'entretiennent la Suisse et
le Portugal.'

La révolution portugaise ne semble pas
avoir jj orté préjudice à aucun de nos com-
patriotes établis dans ce pays. Du moins,
notre Département politique n'ai reçu jus-
qu'ici ni de Lisbonne, ni de la province
aucune réclamation'd'aucune sorte.

On avait eu quelques inquiétudes a,u su-
jet d'un Suisse en séjour à Lisbonne. Mais
celles-ci n'étaient pas fondées. Le Suisse eii
question vient de rassure-r; complètement sa
famille.
marques de fabrique.

Le Tribunal fédéral, a 'déclaré fondée une
demande de la Société berlinoise « Sicco »,
tendant à ce que la .taarque de fabrique
« Hsematogen » soit rayée du Registre dui
commerce, comme n'ayant pjas droit à la pro-
tection en vertu de la disposition de la loi
fédérale sur les marques de fabrique qui
exclut de la protectioa les mots du vocabu-
laire courant.

L'« Haematogen » du Dr Hommel, à Zurich1,-
avait été d'abord inscrit au Registre du com-
merce sous le nom de «D r-méd. Hommels
Haematogen». Le tribunal y a vu la preuve
que le Dr Hommel lui-même considérait le
mot «Usematogen » comme faisiant partie du
vocabulaire courant Le jugement n'a pour-
tant été rendu que par quatre voix contre
trois, te tribunal de commerce de "Zurich
avait décidé en sens contraire.

QRroniqm suisse



«Ju loeï-out tous les 6uvriers Syndiqués, dans
le but ae faire échouer le conflit des, Longines
au dépend de l'organisation ouvrière;

« considérant d'autre part la parfaite légi-
timée de la suspension de travail légalement
exécutée par les ouvriers pour sauvegarder,
leur organisation et faire respecter lea at-
rangements pris par lea patrons;

« le Comité central de l'Union générale pro-
teste contre cette violation du droit syndical
qu 'organise le syndicat des fabriques de mon-
*j*c*s en voulant par un lock-out faire sombrer
les organisations syndicales existantes dans
l'industrie horlogère;

«il demande à la crasse ouvrière de se
solidariser d'une façon complète pour la ré-
sistance, il engage en outre les ouvriers non
syndiqués â g-nta-es dans les organisations;

«il charge le comité directeur de l'Union
générale de concentrer l'action au cas où le
i selon ut deviendrait effectif et de suivre les
tractations éventut-lles. g • •¦

* * *
Ajoutons que l'Union suisse des Fédéra-

tions syndicales, qui est composée de toutes
îea orga nisations industrielles du pays a as-
suré Ja Fédération dis ouvriers horlog -cs
Fde sa Eympathie et de son concours actif ,
dans les cil-constances actuelles.

Enf-n, le Syndicat des ouvriers horlogers
de Tramelan, réuni pour les mêmes motifs,
après nn exposé de M. Wysshaar, secrétaire
permanent, a décidé d'appuyer moralement et
financièrement les ouvriers de St-Imier en
greva Un télégramme de sympathie leur a
été adressé.

Les méfaits de l'électricité.
Un terrible accident dû à l'électricité, s'est

produit à la fabrique d'automobiles Martini
à Saint-Biaise.

Un ouvrier qui tenait la barre d'embrayage
d'un tour se mit tout à foomp à -crier, sasi d'an-
goisse, Ses voisins pensèrent qu'il était tenu
par SPS vêtements et s'approchèrent en hâte
pour arrêter le tour. L'un d'eux empoigna la
barr:«" à deux mains, mais aussitôt on le vit se
renverser en arrière sans que ses mains pus-
sent lâcher prise. D'autres ouvriers reçurent
de formidables secousses. Sitôt que l'on eut
comprit la cause de tout ce désarroi, on
arrêta la force motrice et les deux ouvriers
fixés à la barre tombèrent chacun de son
côté. Le premier atteint reprit assez vite
connaissance, mais tous les soins donnés au
secoi-d par deux médecins du village furent
inutil es. La mort avait été instantanée.

Un autre accident, moins grave heureuse-
ment, en conséquences du premier, eut lieu
à la sortie du village. Une automobile envoyée
par les médecins à Neuchâtel, pour y cher-
cher des ballons d'oxygène, rencontra un char
de laitier se dirigeant vers Saint-Biaise. L'au-
tomobile subitement, fit une fausse manœuvre,
fij -e à gaucho, et arrive à fond de train sur
le char, dont le conducteur pousse des cris de
terreur. Le cheval fut heurté violemment, la
limonière mise en pièces et la pauvre bête
eut le poitrail déchiré.
Nécrologie. — Eugène Bouvier.

Un cortège extrêmement nombreux a â<S-
¦cbrnpagné hier jusqu'au cimetière de Beaure-
gard, à Neuchâtel, la dépouille mortelle de
M- Eugène Bouvier, l'un des chefs de la mai-
son Bouvier- frères, "fabricant de Champagne,
malade depuis quelques jours seulement, et
enlevé sans que sa famille se soit douté de
de la gravité de son état

A côté de ses occupations professionnelles,
M. Eugène Bouvier sut consacrer une notable
partie de son temps et de son activité aux
affaires publiques. U fit partie dès 1887 et
d'une façon ininterrompue du Conseil général
de .Neuchâtel, dont il fut un des membres les
plus assidus, laissant bien rarement vide son
gitge de questeur. -,

Depuis 1892, il représenta aussi les libéraux
du chef-lieu au Grand Conseil. Il fut enfin
un membre zélé de l'Eglise nationale, y oc-
cupa pendant de longues années la charge d'an-
cien et présida le chœur mixte avec beaucoup
ùo dévouement. Il s'intéressait vivement à tout
ce qui Jj ôuche aux questions viticoles -ot sa
grande compétence le fit appeler plusieurs
fo»fl dans le j ury d'expositions importantes.
On point de droit international.

Nous avons entendu, écrit la « Feuille d'A-
vis des Montagnes », à propos des mesures
prises par le gouvernement français en vue
de la grève des chemins de fer, émettre une
opinion assez amusante. Nous la relevons
ici uniquement parce qu'elle soulève un point
de droi t international intéressant.

Depuis le 14, les employés du P.-L.-Mi,
qui porten t le brassard , sont régulièrement
mobilisés. Ils sont placés sous la "discipline
militaire et dépendent directement du minis-
tère de la guerre. La preuve en est que leur
ordre de marche porte que « ce service comp-
te pour une période de 21 jours ». Ils sont
ionc absolument dans la situation d'un gol-
lat sous les drapeaux.

Dans ces conditions, ils ne devraient pias
ître autorisés à passer la frontière, et leur
j ntrée au Locle et à Genève en service com-
mandé, porteurs du brassard, est contraire au
iroit international sur la matière. En fait,
1 s'agit bien en l'espèce d'une violation de
rentière, et le Conseil fédéral ge^t fosdé
intervenir.

Incendie au Val-de-Ru*.
Hier dimanche, aux environs ie minuit, le

tocsin était sonné à Boudevilliers et Valan-
gin. Lo feu venait d'éclater dans une maison
appartenant à M. Louis-Auguste Borel, et ser-
vant do scierie, battoir et moulin, situôar à
Botte, entre Boudevilliers et Coffrane.

La maison était occupée en oe moment par
un ménage, entré en location depuis une di-
zaine de jour s. Le mari étant seul au logis
lorsque le feu éclata, il courut chercher du
secours à Valangin; mais lorsque les pom-
piers arrivèrent, le feu avait déjà presque
tout consumé.

L'immeuble contenait une grande quantité
de récoltes, surtout en grains, appartenant à
plusieurs propriétaires, presque tous non as-
surés. Il était assuré poux; lia somme de
14,400 francs.

&/ironique mmf iâf eloise

Le rnsellng fie Planeyse
I Cette fois, pas de déception. - Vols

magnifiques des av iateurs.
L'a journée d'hier dimanche, disons-le tout

da suite, fut une réussite complète. Le fâ-
cheux souvenir du meeting du mois de jan-
vier, à Planeyse, est maintenant complète-
ment effacé et le comité d'organisation mé-
rite cette fois des éloges.

Samedi" soir, à 8 heures, un bulletin spé-
cial de l'« Impartial » distribué à La Chaux-
de-Fonds et au Locle donnait de façon très
détaillée les résultats de la première jour-
née.

Ceux-ci indiquaient que le jeune aviateur
Faillouhaz, d'Avenches, sur son monoplan Blé-
riot, avait exécuté dans le cours de l'après-
midi de samedi plusieurs Vols très réussis.
Taddéoli, sur biplan Dufaux, avait effectué
également deux tours de piste en un vol
superbe, à une belle hauteur. C'était plus
qu'il n'en fallait pour engager le public mon-
tagnard à prendre en masse, hier, la direction
de Colombier.

Aussi, dès le matin, devant les quatre
guichets de distribution de billets à la gare
de notre ville, les voyageurs faisaient queue
presque sans interruption. Le train spécial
de midi tren te et l'ordinaire de 12 h. 51
étaient pris d'assaut. Ce dernier, par exem-
ple, se composait de 25 voitures et tous leurs
occupants discutaient par avance de l'encom-
brement qui devait nécessairement résulter
pour remonter cette foule par les trains du
soir.

6000 Chaux-de-fonniers présents
En effet, les renseignements que nous avons

pris co matin à la gare indiquent que le
nombre des billets délivrés pour la ligne
du Jura-Neuchâtelois dans la journée d'hier
s'élève à environ 6000, y compris ceux pris
à la gare du Locle. Ajoutons à ce chiffre ce-
lui, impossible à évaluer, des personnes qui
se sont rendues à Planeyse en voiture, en
automobile et même à pied, et l'on pourra
se faire une idée de l'énorme participation
des Montagnards neuchâtelois à la manifes-
tation sportive que le Bas .avait organisée.

Dès 1 heure de l'après-midi, toutes les
routes et chemins aboutissant au champ d'a-
viation .sont noirs de monde et jusq u'après
trois heures ce flot ne cesse d'envahir les
abords de l'énorme piste qu'offre la place
d'exercice de Planeyse.

Tout autour des barrages, sur plusieurs
rangs serrés, le public se presse attendant
avec impatience le premier déport Quinze
mille personnes sont là, chiffre indiqué par
les tickets vendus aux différentes entrées;
dix mille au tres, au moins, se sont conten-
tées d'occuper les points ciilminants alen-
tour, d'où la vue n'est pas moins intéressante,
surtout lorsque des vols sont effectués en
dehors du champ d'aviation.

Vallon plane sur Serrières
A 3 heures, exactement, un coup die canon

annonce l'ouverture du meeting. Au même
instant, le ronflement d'un moteur fait ae di-
riger tous les regards du côté des hangars.
A p- 'ne a-t-on le temps de se rendre compte
de ce qui va se produire, qu'un magnifique
biplan roule déjà sur le sol Une .trentaine
de mètres plus loin, un simple coup donné
au gouvernail de profondeur et l'appareil dé-
colle sans hésitation, monte majestueusement.
Le No. 6, c'est Vallon! La stabilité parfaite
de son eirgin, l'aisance aveo laquelle il s'élève
donnent immédiatement l'assurance qu'il est
piloté par un maître de l'aviation. En gran-
des courbes, l'appareil vire au-dessus du
champ et après trois tours, à la stupéfaction
d'une f "ule qui suit avec émotion les péripéties
de ce v oyage aérien, Vallon coupe la ligne
de 'départ et fuit à [toute vitesse dans la dircO
tien de Serrières. ' * ;. i
. Le grand oiseau diminue pteld S/peu*, devient!
presque invisible dans le brouillard au-dessus
du lac. A-t-il pu atteindre et doubler la fa-
brique de Serrières? il est difficile de s'en'
rendre compte. Quelques minutes d'attente et
l'appareil se dessine déjà plus nettement dj
l'horion. H grandit très vite, le bruit du mo-
teur devient perceptible et enfin, à une très
grande hauteur, VaUom repasse la ligne, tour-
ne encore une fois au-dessus du champ-, re-
descend et glissant légèrement gur «a gol,
atterrit à son point de départ. •„' • ' '

Le public, muet d'étomnemenf 'jusqu'alors,*
aicclame maintenant de toutes ses forces. Mou-
choirs, cannes, chapeaux, s'agitent en une
¦allégresse enthousiaste; lei bravos ei lg§ pfl-

plau:li?semJenta (Sdlatent 9e toutes parts et
ne cessent de saluer le héros de cette superbe
randonnée, tandis qu'une automobile l'enlève
et le conduit tout autour de la piste. La mu-
sique de fête joue la «Marseillaise».

Taddéoli à 3SO mètres d'altitude
Ce n'était pourtant pas fini. Taddéoli vou-

lait ai-ssi sa part de succès. Un quart d'heure
s'était à peine écoulé, que l'hélice du biplan
Dufaux, dont il est le pilote, tourne à son
tour, L'appareil s'élève bientôt, monte gra-
auelli-ment arrive à une altitude où sa
structure apparaît comme une légère Lbel-
lule, de ent plusieurs tours d'une large enver-
gure et, coupant l'allumage à plus de 200
mètres , l'aviateur redescend en un vol plané
imparessionnant qui provoque une salve
d'applaudissements. Mais, quelques mètres
seulement avant de toucher terre, moment où
l'hélice doit reprendre sa marche tournoyante,
pour permettre un atterrissage normal, cette
dernière, insuffisamment lancée, refuse ses
services. Dès U>rs, un choc brusque devient
inévitable, l'appareil pique du nez, et le cha-
riot frappant le sol trop violemment se brise
en se repliant derrière le moteur, jusque
dans le fuselage.

Mécaniciens et membres des comités ac-
courent tandis que Taddéoli saute prestement
de son siège, indiquant par là qu'il est indem-
ne. Vingt hommes hissent l'appareil sur leurs
épaules et le transportent dans son hangar.
Lea dégâts qu'il a subis sont assez importante.
La réparation exigera une huitaine de jours
de travao. et les frais de remplacement du
chariot, complètement hors d'usage^BJélève-
ront à tin millier de ifranca. Toutes les eouches
ne s'ouvrent que pour exprimer de sincères
regrete au sujet du atupide accident dont le
eympall ique aviateur est la victime indirect*?.

Signalons aussi les nombreux essais de
Faillouoaz, qui, à plusieurs reprises, soit avec)
son Blériot ou l'appareil de Grandjean, a tenté
d'émerveiller le public. Mais, le .moteur mal en
point ou d'autres causes, l'ont empêché de
tenir l'air sur une longue distance. Le triom-
phateur du samedi a dû finalement s'avouer
vaincu. '.

La répartition des prix
Deux fois encore, Vallon a pris le départ,

et toujours avec la même tranquillité, salué
dea t-ravoa enthousiastes a exécuté plusieurs
tours de piste. Enfin, à 5 heures et quart,
l'heure de la clôture a -sonné et par les mêmes
chemins d'accès de Planeyse le -public s'écoule
en tm long cortège et s'égrène dans toutes leg
directions.

On commente et discute dans tous les grou-
pes le magnifique spectacle auquel on vient
d'assister et chacun se félicite d'avoir vécu
en cette superbe journée sportive des heures
si ir. téressantes.

Voici maintenant les résultats de la jour-
née, tels qu'ils ont été enregistrés par les
chronométreurs officiels :

Vallon, après trois tours de piste qui lui
assurent lo prix du premier départ, quitte
Planeyse rà 3 h- 5 m. 28 s. pour le prix Su-
chard, atteint Serrières à 3 h. 10 et revient
atterrir sur le champ d'aviation à 3 h. 15
minutes 30 secondes. L'altitude enregistrée
par le barographe a été de 180 mètres;
toutefois cette hauteur a certainement été
dépassée, le style du barographe ayant cessé
de fonctionner en cours de route.

Prix de la Brasserie du Cardinal. — Le
seul .aviateur ayant dépassé l'altitude fixéa
est Taddéoli qui, entre 3 h. 34 et 3 h. 43̂
a atteint l'altitude de 350 mètres.

Prix du Commerce. — Dans là 'journée *,
les totalisations effectuées par Vallon au
cours de trois vols ont été de 26 minutes 45.
secondes. Taddéoli totalise 9 minutes 20 se-
condes. Quant à Faillouhaz,,  aucun de ses
vols ne peut être homologué, tous étant in-
férieurs à deux minutes.

Vallon gagne donc le prix Suchard dé
1000 fr., le prix du Comimerce de 1000 fr.,-
soit en tout 2000 fr., en plus du prix journa-
lier du premier départ Taddéoli s'adjuge les
500 fr. du prix de la Brasserie du Qajdin&l.

Les moyens de transport
( Pour terminer, disons encore que le .Ser-
vice d'ordre était bien organisé et a 'fonc-
tionné de même, les hommes du cours de re-
tardataires qui a lieu en ce moment à Co-
lombier s'étant mis avec désintéressement au
service du comité de police.

Quant aux moyens de transport, la Compa-
gnie du Jura-Neuchâtelois a fait son pos-
sible, mais la journée d'hier a permis de
constater une fois de plus l'impuissance ab-
solue où se trouve cette compagnie d'organi-
ser lo transport rapide de quelques milliers
de personnes dans des conditions à peu
près normales. C'est ainsi qu'à tous les trains
de retour, les couloirs des voitures étaient
garnis de personnes entassées les unes Sur
les .autres et que c'est miracle qu'il ne se
soit pas produit d'accident. ; , .

la rédaction décline Ici toute responsabilité.

• COUTURIER* ET TAILLEUR'. — HL Maxï-
îWe-Silvain Caïn, tailleur et oouturiejr^al l'hon-
neur de prévenir le public qu'il ae tiendra S
la disposition de .toutes lea personnes qui
voudront voir ees Modèles exposés à l'Hô-
tel de la Fleur de Lys, LUMQI ej MARDI
13 m 1.8 courant, i ; , y^ t _  19294

ôommuniqu&s

£a QRaux*à-.~*-7onès
Théâtre. — Bérénice. — La Griffe.

La concurrence du meeting de Planeyse
et du beau temps n'a pas manqué de se faire
sentir hier soir au théâtre et la tournée
Vast n'a joué que devant un public assez
restreint. C'était dommage, car le specta-
cle valait qu'on s'y rende. La vedette, Mlle
Léo Misley est une fort belle personne, à
la voix extrêmement musi'cale ; elle a rem-
pli le rôle de Bérénice avec une grande
distinction. Ses camarades masculins lui ont
donné ia réplique avec autorité, dans une
note générale de belle tenue classique. La
« Nuit d'octobre » d'Alfred de Musset, a ter-
miné une soirée dont les assistants ont rem-
porté la meilleure impression.

* *
Baret nous revient dimanche prochain 2b

octobre, avec « La Griffe », une de ces pièces
ei merveilleusement émotionnantes d'Henry
Bernstein, l'auteur de la « Rafale » et du « Vo-
leur ». C'est M. Krauss, un artiste consom-
mé qui tiendra le rôle du fameux politicien
Corlclon. Le théâtre de Bernstein,, s'il est
discutable quant au fond , est cependant tou-
jours d'une incomparable puissance. « La
Griffe» sera un des spectacles parmi lea
plus intéressants de cette saison.
Les matchs de football.

A l'intention des fervents du football , voici
les résultats des matchs de première catégo-
rie joués hier en Suisse :

A 'Lausanne, Montriondl I et Cantonal I da
Neuchâtel, font match nul, marquant chacun
trois buts.

A Bienne, entre Old-Boys I de Bâle et
ÎVereinigte I de Bienne, match nul avee cha-
cun quatre buts.

A Berne, le Aarau F. C. l'a emporté .sur le
(Berne F. C. par deux buts à zéro.

A Genève Servette a battu Genève pa*.
cinq buts à zéro.

A St-Gall le St-Gall F. C. l'a emporté sur
le Briihl F. C. par un but à zéro.

A 'Bâle, les Young Boys de Berne l'ont em-
porté sur le F. C. Bâle par deux buts, à zéro.

Enfin à La Chaux-de-Fonds le Chaux-de-
Fonds F. C. et l'Etoile I ont fait match
nul, chaque équipe ayant marqué sou but

Repêc hes du 17§ciohre
de l'Agence télégraphique suisse

Prévision du temps pour demain
, Quelques averses. Température norm-aje.

Les porteurs de bombes
PARIS. — Sur commission rogatoire dû

Parquet M. Guichard, chef de la brigade anar-
chiste, ayant appris que des porteurs de
bombes avaient passé par les bureaux du
journal «Le Libertaire », a fait hier une
descente dans les bureaux de rédaction de
ce journal, 49, rue de Bretagne. Il y -ai
trouvé les nommés Emile Dulac, rédacteur,
et Pierre Martin, administrateur. Après lea
avoir mis en état d'arrestation et au moment
où il allait se retirer, M. Guichard s'est
trouvé en présence du nommé Jacques Long,
qui essayait de dissimuler sous son veston un
paquet. Ce paquet renfermait trois gamelles
semblables en tous points aux engins trou-
vés récemment à deux endroits différents.
Jacques Long ne put expliquer comment il se
trouvait en possession de ces engins; il a été
également arrêté. Des perquisitions ont été
opérées au domicile de Long et de Dulac. Le
premier est imprimeur à la coopérative
« L'Espérance » et est âgé de vingt ans. Du-
lac est également imprimeur et âgé de 23
ans. Ces troig individus ont été envoyés au
dépôt

Imitons le Portugal
i (MADRID. — Une manifestation repjubli-
caint-i, organisée pour célébrer l'avène-monfj
de bi République au Portugal, a eu lieu hier-
après-midi sans incident. Une colonne de ma-
nifestante, précédée da députés et de con-
seillers mrunicdpaux républicains, a parcouru
les avenues des Récollets et de Gastelana,
jusqu'à la statue de Oastelar, où elle a effectué
sa dislocation en bon ordre, après un discours
prononcé par le député républicain Salilas,
qui a invité les forces républicaines à imiter,
l'exemple du Portugal. La manifestation s'est
terminée aux cris da : «Vive la République
du Portugal! Vive la liberté!».

Nouvelles diverses
' ST-IMIER. — Les radicaux du district d'e
Courtelary ont décidé à l'unanimité de res
pousser la proportionnelle . L'assemblée ar dé-
signé pour le remplacement de M. Gobât*président du tribunal, ML Jean Rossel à Reç-
se, fils du conseiller national

GENEVE. •— Ce matin, l'assassin Luette,
ni, remis en Cellule pour cause disciplinaire^
est entré dans une colère folle, û a brisé
la fenêtre de sa cellule et & jeté sa gar
selle de soupe et sa cruche dans lia, cour.*

ALSTAETTEN. — La nuit dernière, unes
grande partie de ls fabrique de broderie
Engster a été détruite par on incendie. Lea
dégâts sont très importants. !

(COIRE. — A Ems, tin train des chemina
de fer rhétiques a tamponné un char attelé
de deux vaches. Celles-ci ont été tuées, tan-
dis que le conducteur, ne subit que des bles-
sures légères.

^j  Jj -Qg, CQEBïOJSJEB, Chaux,-de-Fonds,
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Qi-i î se chargerai t de mettre à l'état de
*—*• neuf, à prix très raisonnable, quel-

ques grosses de mouvements remontoirs
ancre, soignés ; pas de pièces à rechanger.
On donnerait le temps demandé avec preu-
ves de capacités. — Adresser les offres par
écrit, sous chiffres E. E. 1936*2. au bu-
reau de I'IMPARTIAL . 19362

ri'omlipQ A louer de suite, quartier des
UUaUimC. fabriques, jolie chambre à 2
fenêtres. — S'adresser rue Numa-Droz
148. au 2me étage, à droite. 19334

Pidn fln A l°uer pour le iiO octobre ou
I lgUUll plus tard , joli pignon indépen-
dant, au Quartier des Fabriques, corridor
éclairé, 2 chambres, balcon ; électricité et
gaz installés. Maison d'ordre. — S'adres-
ser rue des Terreaux 46. 19340

I n (5o m ont A louer pour le 31 octobre,
UUgCUlCUl. à 1 ou 2 personnes tranquil-
les, un beau logement de 2 chambres,
cuisine et dépendances. — S'adresser rue
du Pont 10. 19348
fli iamllPû On offre gratuitement unevitumui e. grande chambre au soleil,
avec part à la cuisine, à une personne
personne recommandable. sachant cuire
et pouvant donner quelques heures par
semaine. — Adresser lea offres par écrit,
sous chiffres J.-E. 19346, au hureau de
I'IMPARTIAL. 19346

Appartement. dVr emC ̂ l8
™de la Charrière 22-a, un appartement de

8 peti tes pièces , cuisine et dépendances,
bien exposé au soleil. — S'adresser rue
du Nord 113. au ler étage. H-S961-G 19352

Â Innnp pour le 80 Avril 1911, à petit
IVUvi ménage, premier étage de trois

chambres, corridor , cour, jardin, lessive-
rie. — S'adresser rue du Crét 8, au 2me
étage, à droite. 19367

K6Z-flfi*CMUSSfio. une ou deux person-
nes, rez-de-chaussée de 1 ou 2 chambres,
cuisine et dépendances. — S'adresser rue
Jaquet-Droz 18, au 2me étage. 19343

APP3.rtGDQ6Ql. 1910 ou époque à con-
venir, un bel appartement de 3 chambres,
vérandah, cuisine et dépendances, chauf-
fage central, lessiverie et chambre de bain,
cour et jardin. Plus un pignon de une
chambre, cuisine et mêmes dépendances.
— S'adresser rue du Succès 13, au 1er
étage. 19332

Piiaïïl h-PP A l°aer> de suite, prés de la
UllalllUIC. Poste, une chambre meublée
à Monsieur de toute moralité. — S'adres-
ser rus de la Serre 41, au Sme étage.

19383
pVipmhrp A 'ouer une belle chambre
UllulllUi C, meublée à Monsieur de toute
moralité et travaillant dehors. — S'adres-
ser rue de la Charrière 49, au ler etage.

19370
Ph amh pp A. louer, pour le ler novem-
uuuUlUI c, __,Tet une chambre meublée,
bien chauffée et située au soleil. — S'a-
dresser rue du Temple-Allemand 53, au
rez-de-chaussée. 19361

Mnnt-jpnp demande â louer, comme
UlUllMclll pied-à-terre, une chambre
élégamment menblée, située, si possible,
au centre de la ville. — Offres sous chif-
fres R. E. B. 18988, au bureau de l irur-
PABTIAL.

Deux demoiselles ar^Sbre. si possible à deux lits et située dans
le quartier des Fabriques. 19094

Sadresser au bureau de I'IMPARTIAL .

Poponnnac solvables demandent à! ei dUJiiiGd iouer, de suite , un loge-
ment de 3 à 4 pièces. — Ecrire, sons
chiffres A. B. P. 19095, au bureau de
l'IMPARTIAL. 19095

On demande à louer SE _ £g
ment de 3 pièces, pour un petit ménage
soigné. Adresser les offres sous chiffres
A. Z. 18895, au bureau de I'IMPARTIAL.
MoncioilP solvable cherche à louer caain-
lUUlLùlCUl bre meublée. — Offres avec
prix, sous chiffre A. B. 18979, au bureau
de I'IMPARTIAL

nnfnnï-jnl|n de moralité demande à
uClUUiOCUC louer une' petite chambre
meublée. — Adresser les offres sous chif-
fres M. L. 19269, au bureau de I'IMPAR -
TIAL . 19269

Jonno hnmmo demande à louer de
OCUllC IlUllllllc auite une jolie cham-
bre meublée. — S'adresser chez M. Huber,
rue du Bois-Gentil 9. 19380

Ppfif mpnane très soi snm* to-re M MijUdyti mande à louer pour
le 30 avril prochain , logement moderne
de 3 pièces, avec corridor éclairé. Elec-
tricité. Chambre à bains désirée. — S'a-
dresser par écrit, sous chiffres B. E.
16826, au bureau de l'IMPARTIAL. 16826

On demande à acheter T_t„ZÊ l̂
S'adresser rue Numa Droz 10, au ler
étage. 19084

On demande à acheter ïï&E&S
scul pté , noyer ciré, trois chaises rem-
bourrées , un grand bois pour ciel de lit.

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .
-L18890

On demande à acheter î_*&__$
nés. — S'adresser 4 M. Fallet, rue de
l'Hôtel-de-Ville 19. 

On demande à acheter X'
mais en très bon état, I régulateur de
comptoir it I lanterne pour 72 petites piè-
ces. — S'adresser rue Numa-Droz 152,
an rez-de-chaussée. 19253
On demande à acheter ?âpSn* ™bon état. — S'adresser rue des Granges 9.
au deuxième étage. 19329

On demande à acheter ^TÏ°loà
pour cuisine. — S'adresser chez M. Geor-
ges DuBois, Place de l'Hôtel-de-Ville 9.

19319

On demande à acheter {STS"***monteur, un tour aux vis Bolley, complet,
avec pinces et meules, en bon état. —
S'adresser chez M. Emile Barbezat, rue
de la ChapeUe 12. 19369
I Un jumeaux sont demandés à ache-
UllO ter d'occasion, propre et en bon
état. — Offres avec prix sous chiffres O.
K. 18378, au bureau de I'IMPAHTIAL .

19378

Wnfnnn On désire acheter, d occasion,
fflULclll. un moteur force 1/2 HP. —
Envoyer offres sous chiffres X. X. 19163.
au bureau de I'IMPARTIAL . 19163

On demande a acheter ™ ^î-ï.
dresser au bureau de I'IMPARTIAL.

A vendre un fort balancier (bas prix),
3 banques ayant 3 portes, ainsi qu'une
forte machine à coudre.

A T - onrlpo 3 à 400 bouteilles fédérales
I CUUl v et autres, ainsi que des li-

tres. 17819
S'adresser au bureau de I'IMPARTIAI,.

A
nnn rlnn d'occasion un beau petit four-
iGllUl G neau à pétrole, à l'état de

neuf. — S'adresser rue du Parc 9-bis, au
2me étage, à gauche. 19082
-ar»-*i*LS*r»*»t*»u A VOnrino une grande

"•"¦y&llii  ̂
ri IG Mil G et belle jeu-

^ p̂P ŵ\ ne vache , bonne laitière ,
J \ /j* et prête au veau. — S'a-
* ' *-»*• dresser à M. A. Kernen

fils . Bulles 39. 19100

Buffet de serrice. a-l à̂ beau
et grand buffet de service, noyer ciré , bas
prix. — S'adresser rue Léopold Bobert
No 112, au ler étage. 19098

A Yendre S5w.*Sî£ Occasion
me nouveau (Perfekta) ins- nnîfl-in nn

trument splendide ayant UllllJUO _H
coûté 300 francs, cédée pour qmqtcnP
150 francs au comptant. Sur dlUttlCUl
désir, on donnerait des leçons gratuites
trés approfondies à l'acheteur. — S'adres-
ser à M. Lœb, prof, de zither, rue Jacob-
Brandt 4, au 4me étage, dés 7 heures du
soir. 18947

A
npni-jpQ pour cas imprévu, 1 jaquet-
ICUUI C te longue à la mode, ainsi

qu'une lobe, petite taille, pour dame ; le
tout à l'état de neuf. — S'adresser rue du
Nord 41, au 4me étage, entre midi et l h.
ou le soir après 7 h. 19136

A npnrjpp une belle banque de comp-
I GUlll C toir, neuve, une grande lam-

pe à suspension, 2 chaises â vis. des ma-
res de cave. — S'adresser rue du Doubs
77, au Sme étage à gauche. 19125

A ynn/j nn 2 paires de magnifiques ri-
ICUUI C deaux en drap, cédés à bas

prix , ainsi que 2 stores intérieurs avec
monture américaine. — S'adresser rue de
la Loge 7. 19153

Â VP M/IPP un exce*'e,u lapidaire, avec
ICUUI C tous les accessoires. —S 'a-

dresser rue de l'Industrie 14, au 2me éta-
ge; 19112

A VPTlrirP ^an *e d'emploi, une banque
i CUUl C pour magasin., un lit de fer,

une commode, un berceau, le tout en bon
état et à bon marché. — S'adresser, de
midi à 1 */, heure et le soir, dès 61/, heu-
res, rue Numa Droz 102, au Sme étage.

19141

A ÏPnfiPP ** *K*"(lue ue comptoir, avec
ICUUl C pupitre, 1 régulateur, balan-

ce à peser l'or, lanterne, établis, etc. —
S'adresser rue du Parc 81, au ler étage, à
droi te. 13138

À VPnHPA uu '** en ll0*8 aVtiC sommier,I CUUl C un lit de fer d'enfant, roues
en bois, nne lampe à suspension, un po-
tager à pétrole, une lyre à gaz. — S'adres-
ser rue de la Serre 6, au ler étage, à
droite. 19130

Bonne occasion, irî^r-:
sins, 1 commode, 1 table carrée, 1 table de
nuit, 1 guéridon, 9 chaises, 3 glaces, 1 po-
tager avec accessoires. Le tout très pro-
pre et bien conservé. — S'adresser rue du
Manège 22, au ler étage.
P rtfarfpn à 4 trous, avec barre jaune eat1 UlugCl à vendre, ainsi qu'une grande
table ronde noyer. On échangerait contre
lustre à gaz. — S'adresser, le soir après
7 heures, tue Léopold-Robert 110, au 1er
étage.

A TOnrlpQ 1 Ut complet (1 place), ouïsÏCUUI C dur, à l'état de neuf, 1 glace,
1 secrétaire, 2 fauteuils, 1 cartel en mar-
bre noir, 4 chaises rembourses , 1 grande
table ronde, 1 chiffonnière, 1 table à ou-
vrage et divers autres meubles. — S'a-
dresser chez M. U. Scheimbet, rae de l'Est
14.

A VPfl liPP une J " poussette à 4 roues,I CUUl C très peu usagée, et une dite à
8 roues. Bas prix. — S'adresser rue du
Collège 52, au 2me étage, à droite.

A
irnnrlnn 2 bons accordéons, dont unICUUl C .Amez-Droz- triple voix, et

l'autre marque .Hercule*. Très bonne oc-
casion. 18725

S'adr. an burean de I'IMPARTIAI..

A npilfiPA 1 pousse.te à 4 roues et 1ICUUl C chaise d'enfant, à trois for-
mations. — S'adresser rue du Doubs 11,
au pignon.
QpnpûtniPû îl vendre à très bas prix ;
OGUGlull G bonne occasion. — S'adres-
ser rue du Parc 80, au rez-de-chaussée à
droite.

A VPIlflPP u" beau c**' ea berger alle-
ICUUIC mand, âgé de 1 an, non gar.

dien. Pure race Pédi gré. — S'adr, à M.
L. Grosvernier. rue des XXII Cantons 41.

Â TOnrlPO d'oceailon. un très joli
ICUUl C ameiibl<Mii>*»t de salon,

en acajou, ainsi qu 'un lu.stre à *tax.
S'adresser au bureau de I'IMPAIITIAT,.

-L1H997

A nnnf ipa une quantité de meuoles
ICUUlC usagés, en tous genres, col-

lection de papillons et insectes, articles de
ménage, etc. Très bas prix. — Se rerom-
dent. Veuves Emma Meyer et C Frésard,
rue de la Balance 4.

A VPTldPP Qne D'ac, '' no * coudre « Sin-
I CUUl G ger» , à main, ayant peu servi

et à l'état de neuf. — S'adresser rue Ja-
quet Droz 52, au Sme étage.

A VOn fl PO une grande layette de coinp-
ICUUI C toir avec 11 tiroirs et 4 ta-

blars ; prix, 25 fr. au com ptant. — S'a-
dresser rue du Puits 19. an 2me étage .

PntflrfPP A vendre un magnifique pota-
rUlugCi ger avec barrière jaune et tous
ses accessoires ; bas prix. — S'adiesser à
M. Charles Bandelier, Iteaan. ¦ 18631

A VPndpP un excellent tour à gaillo-
îCllul u cher circulaire, en parfai t état

d'entretien. 17818
S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

A VOnriPA un magnifique pola-rei* i
I CUUl C grille, 3 trous, *i bouilloire

avec robinet, barre et garniture jaune,
en très bon état. Prix 90 fr. — Ou
échangerait contre un plus petit. — S'a-
dresser rne des Çombettes 2, au ler étage
à gauche. 27467

A vpndpp y 'its - 1 t*u,ie cle uu*** ! ca*ICUUl C napé, 1 glace. — S'adresser
rue Numa-Droz 122, au Sme étage, à droi-
te. 

A VPndPP ou a -B'-tianger, contre un boa
ICUUl C vélo, un accordéon i Her-

cule » , à l'état de neuf, avec étui. — S'a-
dresser rue des Granges 9, au Sme étage.

19833

A VPIlflPP un P°taBer usagé, en non
ICUUl C état , avec accessoires. Pris

trés avantageux. — S'adresser rue dea
Terreaux 10, au 2me étage. 19368

A VPnflPP ua ''' com P* et * *¦• tables car-
ICUUIC rées et un joli petit canapé.

Tout à bas prix, — S'adr. chez M. Pierre
Agnona, rue de la Charrière 8-A. 19375

Â TOndPÛ un potage-* avec grille, 1 litICUUl C complet, 1 bols dé lit, des
chaises, des draperie peluclie , cages aveo
oiseaux. — S'adresser rue Numa-Droz 3> ,
au 2me étage à droite. 19371

À VPOflPP un magn'fi<iue potager avecO. ICUUlC barre jaune et accessoires,
une machine à coudre «Sin ger» , un four»
neau-potager à pétrole , des stores. —S'adresser rue de la Serre 98, au ler étage.

1888Q
K VPnffrP un *,on et S*"*"*'*- potagera. icuui c français avec bouilloire ,
grand four et chauffe-plats ; très peu usa-
gé. Prix très avantageux. — Sadresser
Bnffet Gare de l'Est. 

A VPH riPP etablis toutes longueurs etIGUUI G dimensions. -LlSOli
S'adr. au bureau de I'IMPABTIAL.

À VPndpp un accordéon « Hercule »,ICUUl C très peu usagé. — S'adres-
ser à M. Henri Zaugg. au Petit-Martel.

A VOndPO magnifique petit chien de sa-ICUUI C ion, âge de neuf mois. —
S'adresser à M. Marin Claude, rue du
1er Août 13. 

A VPTldPP un tour a gu-*locher cîrcu-ICUU1 C iaire , complet . — S'adresser
à M. A. Hildohraudt , rue Derrière 3,
Bienne. 19160

A VOndPO 1 petit lit d'enfant , bien con-ICUUl C eervé. -i 19035
S'adresser au bureau de I'IMPAHTIAI.

A VPÎldPP a *r 8̂ Dal* P1'*-'*- de beauxIbUUl C fourneaux en catelles, carrée,
ronds, ainsi que des fourneaux en tôle. —.
S'adresser chez M. Beck, rue du Grenier
43 D. 10813

A VOndPO un appareil photographiqueICUUl C (Ernemann) , 9XU avec 3
châssis en métal, entièrement neuf et a
très bas prix. — S'adresser chez M. Tt.
Bregnard , rue de la Paix 43, au rez-de-
chaussée.

A VPndpo réchaud à gaz, 3 feux. BaaICUUlC prix. —S'adresser rue Numa-
Droz 36, au rez-de-chaussée , à gauche.

1922S

Â VPndPP suPer*'e divan moquette , 3ICUUl C coussins, garanti neuf ; très
bas prix. — S'adresser Bue Neuve 2, au
ler etage. 19188

Belle jenne chienne ^Tgîe kTl
mois, est à vendre (prix, fr. 85.—), ainsi
que jeunes fox-terrier, pure race (prix, 10
et 15 fr.) ; la mère, âgée de 2 ans {25 fr.).
S'adresser Etablissement avicole Schorpp-
Tissot, Gorgier (Neuchâtel). 190p5

A VPndPP uno b8 -'0 et grande mailI CUUl C américaine, à roulettes. —S'adresser rue Jaquet-Droz 24, au 2me
étage, à droite. 19216
A VPndrP na *3areau a tro*s corps, et

. lullUl w •___ régulateur sonnerie ca-
thédrale, le tout en bon état. — S'adresser
rue du Paro 91, au 2me étage, à gauche.

IQ9.Ï4

-̂̂  PIANQ-RÉGLAMË
PIAIVOS\ ^@S fr.

de QUALITÉ chez TH» ^̂  ^̂

PÎ^̂ Sz Crdes croisées
WÊk SEUUE 43 Cadre en fer

^̂ ^̂ ^̂  Toncher agréable 19339

I ~-*—j ——t. A TTIIB - x >-a-.— '—••——i—vr—:
i *ifaiite« J^Xt^MmJmmM\. &^M-m \

N E U CHA TEL H
* ' Vient de paraître : La deuxième série des estampes B

I Les PARABOIJES h
d'après les originaux de BUO-ÉUE BXJRN 'A.TirD

6 planches lithographiques, format 90X63 centimètres |sK
B Les dix vierges — L'enfant prodigue — Le pharisien et le publloaln

Le levain — Le Juge Inique — L'ivraie BB
' "—•ri— de oliakCLtxe isl«.ix.ola.o s 4 *t—*G*—.<st— 1

(par la poste, frais en sus). H-6004-N 19350 B
E Demander le prospectus illustré gratuit au dépôt principal pour le Canton fl]

i de Neuchâtel t g
j  Librairie-papeterie James ATTI N GER , Neuchâtel. B
TTnTPWni-f*^ ii ' .ni i n i ,  , 1111 1 M 1 M i 'il"M 1 Pi ^rt iwnm UMl ^

jmii^Mf CiTOTTTnrTPLl

Jeunes les
sont demandées à l'Hospice de Fer-
reux comme infirmières. 19325 1

pour le 30 avril 1911. à la rae da
Nord 74, (Petit Cliâteaa), apparte-
ment de 4 chambres, chambre de bonne,
cuisine et dépendances, et part au jardin.

S'nd resser en l'Etude R. et A. Jacot-
Gnillarmod, notaire et avocat, Pla-
ce de l'Hôtel-de-Ville 5. H10719-G 14544

Boulangerie
A louer, pour le 30 avril 1911, bou-

langerie bien située et jouissant d'une
bonne clientèle. — S'adresser à M. Char-
les-Oscar Dubois, gérant, rue Léo-
pold Eobert 35. 18920

Aax pareats ! SâflÇS-S
où tous les soins maternels lui seront
donnés. 193B4

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAI,.

BAUX A LOYER. Librairie Courvoisier.

DV.w. a Av.vn
.* ¦

-¦
a N'employez que le mm

i Poli - Cuivre 'l
•l WERNLE "-
\ Emploi économique! mm

JJB Effet surprenant! ¦*
¦ Î0 cts. le paq. pour 3 dl »
a Oins les drogueries , B
a épiceries etc B"

o.v.v." a VA VM
IDépôts

à Chaux-de-Fonds :
Mademoiselle Cattin, épicerie, rue

du Parc 83 ; Gillard, épicerie, rue de
la Charriera 4 ; Girardin-Santschi,
quaincaillerie ; Grandjean, épicerie,
rue Numa-Droz 55 ; Léon Parel, phar-
macien ; Perret-Savoie, épicerie, rue
du Premier-Mars ; Sœurs Sandoz-
Perrochet , épicerie : Madame Vuille-
l'Eplatlenier, épicerie-comestible ; Win-
terfeld , épicerie. 18307

a 

Levain en poudra
Sucre vanillin

Poudre à pouding

du D^Oetker
à 15 cts le paquet c

bert Blum &Cb Bâle
-____f 9340

I

Koîïes à Lettres I
bronzées

Modèle spécial
Très pratiqua m

se fixant dans le mur J

SCMOBCHLIM I
Daniel JeanRichard 13. 7995 tgs

H*̂ ^M

,
Ŵ mmaÊ̂^_mjm__tmaam_^____—_,£______•*•%•..**,**

mm û ËÊ W É vos ^
eu^les» Rideaux, Stores, Tapis

. _____= Fabrication soignée et garantie 
mtumm îmiiiljm—*a-lmm—m—im*m—tmm1^ ^̂ JJiBtli S!*̂ *************̂ -̂ *'
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Qfi*iïïanfû On démande une servante
MCI 10,1110 pOU'r fajïe un jjetit ménage,
de préférence une personne d'âge. 19381

S adresser an bureau de I'IMPAHTIAL.

A fthairAnB* b|e" au courant de
aUUOVOUI la savonnette soi-
gnée est demandé de suite ou dans la
quinzaine par la Fabrique Auréole, rue
Jardinière 128. 18377
ïiAPf&nr-e ayant l'habitude de la
lu-ui vm & p*èce 80ignee et extra
soignée sont priés de faire leurs olfres
sous chiffres C. F. 19360, au bureau de
l'Impartial. 19360

Eepassenrs t 'TJÎ.
10 lignes Lecoultre, travaillant à la mai-
son sont priés de faire leurs offres sous
chiffres A F. I93S9, au bureau de l'im-
partial. 19359

Rémouleurs J**n
finissages pour petites piéces ancre soi-
gnées, travaillant à la maison, sont priés
de faire leurs offres sous chiffres R. F.
19358, au bureau de l'Impartial. 19358

Eemontenrs LRa0Xr!qui
Co. (S. A.), engagerait de suite ou dans
la quinzaine, de bons remonteurs d'échap-
pements et finissages, ainsi qu'une ré-
gleuse très capable pour Rosskopf soi-
gné. — Faire offres au bureau de la Fa-
brique, Terreaux 33. 19356
Qamnnfnnn On demande un remonteur
ftClllUlllGul pour pièces ancre. 19393

S'adreaser au bureau de I'IMPABTIAL.

A nnPPIltÎP On demande dans une bon-
iiyyi GiniG ne famille, une apprentie
coiffeuse. Vie de famille. — Pour rensei-
gnements, s'adresser à Mme Wenger, rue
du Ravin 13. 19391
Pjpnnjntn On demande dans un atelier
l lCllldlC. une bonne grandisseuse pour
travailler au mois, à défaut, on donne-
rait de l'ouvrage à domicile. — S'adres-
ser à M, Wenger , rue du Ravin 13. 19390

fin r i o man d a  une ieune n^e comme
Ull UGlliailUG apprentie tailleuse pour
dames, ainsi qu'une assujettie. — S'adres-
ser chez Mme Ernst. tailleuse pour da-
mes, Granges (Soleure). 19376

A
lnnnn à personne distinguée, une
IUUCI , grande chambre non meu-

blée, avec balcon, au soleil. Vue étendue,
linoléum, électricité. Maison d'ordre,
quartier tranquille, dans petite famille
honorable. 19389

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

f r -r tûmûntc A louer rue des Bois et rue
UUgClllGlllb. des Bulles, de beaux loge-
ments de 2 et 3 piéces. bien exposés au
soleil, avec jardin. — S'adresser à M. Ch.
Schlunegger, rue de la Tuilerie 32. 9703

A lflllPP Rue Générai Dufour 8, pe-
1UUG1 tits logements de 2 chambres

et dépendances.
Rue du Pout 2, logement de 4 cham-

bres, belles dépendances, lessiverie.
S'adresser à M. Albert Schneider, rue

Fritz Courvoisier 3. 12155

A InnAi* de suite ou époque àsu ivuoi convenir, bel apparte-
ment de 4 à 5 pièces, à prix très modéré.
Eau, gaz, cour et jardin. — S'adresser à
la Sécurité Générale, rue du Marché 2.
I Arfûmûntcr  A louer , pour le 31 octobre
LUgtJllieillb. 1910 ou le 30 avril 1911,
beaux logements modernes de 3 pièces,
chambre de bains et dépendances, balcon ,
chauffage central. Prix modéré. -L18047

S'adreaser au bureau de I'IMPARTIAL.

I nr i am onf  A louer, pour le 31 octobre
UUgGUlGlll. 1910, logement de 3 piéces à
proximité de la Poste de la Charrière.
Prix modéré. — S'adresser à la Caisse
communale. 

A lflllPP Pour cause de départ, rez-de-
ÎUIICI chaussée pouvant ê'.re utilisé

Four tout genre d'industrie; sous-sol à
usage d'entrepôt ou cave. — S'adresser

rue du Progrès 68, au rez-de-chaussée, à
gauche. 18451

l MÎPÏÏIPTlt —- l°uer > ae 8Uite °u pour
UUgClllClll. époque a convenir, un loge-
ment de 5 pièces et un petit local pour
atelier ou entrepôt. — S'adresser a la
Caisse communale.

I nrlomanf A louer, pour le 31 octobre
LUgGlIlOlll. 1910, un logement de deus
pièces, dépendances et jardin ; Joux-Per-
ret 3. — S'adresser à la Caisse commu-
nale. 
I np „ ;. A louer, de suite, un local p»u-
llUbl1... vant servir d'atelier ou, cas
échéant, vu sa situation avantageuse, de
magasin. Plus un logement d'une cham-
bre et cuisine. — S'adresser rue du Nord
No 60. 

PliaïïlllPP A louer une chambre m eu-
UiiUlllUIC. blée ou non, au soleil et
bien située, tout à fait indépendante. —
S'adresser rue du Manège 20, au lei
étage. 

Phamh PP A l°uer une chambre modes-
VudlllUl G. tement meublée, située rue
de la Serre 3. — S'adresser au magasin,
rue Saint-Pierre 4.

Pllflfflhl *P — louer, de suite, une belle
UllaUlUI G. grande chambre non meu-
blée, exposée en plein soleil.— S'adresser
rue Léopold Robert 112, au ler étage.

PhamllPP A l°uer u"° chambre meu-
UllalllUIC. blée. — S'adresser rue des
Moulins 4, au rez-de-chaussée.

PhiPl lll'O A louer, à un monsieur, une
UllaUlUI G. jolie chambre meublée, au
soleil, indépendante et au centre ; électri-
cité. -L19129

S'adresser an bureau de I'IMPARTIAL.

A lnilPP Pour le 3* odol"'6 ou époque à
lUUGl convenir, dans maison d'ordre

et tranquille, en plein soleil, 2 magnifi-
ques logements de 3 à 4 pièces, alcôves
éclairées, balcons, cour, lessiverie et dé-
pendances. — S'adresser rue du Crêt 24,
au rez-de-chaussée, à droite «9245

-mmmmmmmmm*m *—mtmsmmtmmj *ff mmm— *—m i M IIJI ,

APPa,rl6Ill6QlS. g6 22, un appartement
de 3 pièces et un dit de deux pièces, bien
exposés an soleil. — S'adresser à M. Ch.
Schlunegger. rue de la Tuileri e 32. 9701

Appartement &g.
que à convenir, un super-
be appartement de 7 cham-
bres, cuisine et dépendan-
ces, avec jardin, eau, gaz,
électricité, chambre de bains
chauffage central. — S'a-
dresser à M. L.-H. Courvoi-
sier-Guinand, rue du Pont
12, 18375
I nnomonic Plusieurs beaux loge-
LujjMilt-illd ments à louer, de suite
ou époque à convenir, remis complètement
à neuf et bas prix. — S'adresser aux Bu-
reaux, 135 ou 146, rue Numa-Droz. 18388

Â VPTldPP *j eau chien-loup berger alle-
IGIIUI G mand, noir, 15 mois, quel-

que peu dressé. 19395
S'adresser au bureau de I'IMPARTIAI,.

A -n-pnriPP une quantité de bouteilles
ï OUUl G. vides. — S'adr. rue Numa-

Droz 21, au rez-de-chaussée, à droite.__ 19394
nj opony  A vendre un beau choix d'oi-
l/loCaUA, seàux'rexotiques de toutes cou-
leurs et en parfaite santé. — S'adresser
rue des Jardinets 3, au 2me étage. 19297

A TTonrlpo 1 tour « Universel », avec ma-
ICIIUI C chine à sertir et à tailler,

tour à tourner, ainsi que des outils pour
toutes les parties d'horlogerie, plus une
balance de magasin avec poids (forc e 10
kilos). — S'adresser rue Jaquet-Droz 6, au
2me étage. 19267

À VPTlrïPP d'occasion, lits complets, ca-
ICUUIC napés, table demi-lune, chai-

ses en tous genres. — S'adresser à M. J.
Sauser, tapissier, rue du Puits 18. 19261

Pour cause de départ, boutai™
1 potager à gaz (à 3 feux et four) en très
bon état, plus les outils de remonteur. —
S'adresser rue du Doubs 67. au rez-de-
chaussée. 19302

Â VPlldPP uue poussette usagée et un
1 CUUl C réchaud à pétrole ; très bas

prix. — S'adresser rue de la Charrière 49,
au Sme étage. 19296

A VPIirlPP à oas Prix ' *® quinquets à
I CUUl C gaz, presque neufs, 1 four-

neau à gaz et à eau pour salle de bains,
1 baignoire, 1 beUe volière pour petits oi-
seaux. , 19238

S'adresser an bureau de I'IMPARTIAL.

Pppdll une lj 0ac**e d'oreille or , sertie
ICIUU d'une petite perle blanche. —
Prière de la rapporter, contre récompense,
rue du Doubs 65, au 1er étage. 19237

Pppdll Joudi soir, un sac de son, de la
I Cl UU Chaux-de-Fonds à la Ferriére, —
Prière à la personne qui en a pris soin ,
d'en aviser M, Louis Claude, aux Bois-
Français. 19316
Pppdll dePuis Ie magasin de bijouterie
1 Cl UU Kichard-Barbezat, en passant par
la place du Marché, une broche. — La
rapporter, contre récompense, rue Léo-
pold Itobert 88 A. au pignon. 19304
flrtopp depuis mardi soir, un petit chat,
ligCU C poitrine et pattes blanches, man-
teau brun-rouge. — Prière à la personne
charitable qui en a pris soin, de le rap-
porter rue de la Paix 49, au rez-de-chaus-
sée; 19268

PPPdll dimanche, un bracelet or (gour-
I G I U U  mette). — Le rapporter, contre
récompense, rue du Port 10. 19347

PpPflll dimanche, sur la route de la Cor-
1G1UU batière, un manteau de dame,
noir, garni dej orêpe (Kimono). — Le rap-
porter, contré récompense , rue de Tête-de-
Rang 29, au rez-de-chaussée. 19353

ppnr||| un portefeuille renfermant uni ci uu abonnement de chemin de ter
portant la nom de Adrien Bourquin, aux
Hauts-Geneveys. — Prière à la personne
qui l'aurait trouvé, de le renvoyer contre
récompense, à son adresse. -L19385

Tin nllion i>*-rSM Ecossais , jaune etUU IJUICU blanc, s'est rendu Samedi
Buisson 23. — Prière de le réclamer, ler
étage , contre les frais occasionnés , dans
les quatre jours ; date à partir de laquelle
on en disposera. 19372

Etat-Civil des 14-15 Octo. 1910
NAISSANCES

Catttn , Pierre-André, flls de Joseph-Jus-
tin , repasseur et de Marie-Cécile-Louise
née Paratte, Bernois. — Crevoisier, Ma-
deleine-Marguerite, fllle de Paul-Arsène,
horloger et de Cécile-Adèle née Guillau-
me-Gentil, Bernoise.

Nobs, Dora-Marguerite, fllle de Char-
les, mécanicien et de Marie-Hedwig née
Feissli, Bernoise.— Lesquereux, Georges-
William, flls de Pierre-Camille, soudeur
d'assortiments et de Hortense-Jenny née
Bergère, Neuchâtelois.

PROMESSES de MARIAQE
Guye, Ernest , graveur-dessinateur, Neu-

châtelois et Hunkeler, Rosa, institutrice,
Lucernoise. — Thélin. Aimé, boucher,
Vaudois et Easamas, Maria, femme de
chambre, Autrichienne.

Wuthier , Georges, comptable, Neuchâ-
telois et Matthieu. Albertine, Bernoise. —

Usiiteur-flcbmiir
de tout premier ordre, connaissant à fond la petite pièce ancre soignée et les piècea
compliquées extra soignées, l'achevage de la boite et la retouche du réglage, trouverait
place stable et très bien rétribuée. Entrée au ler décembre. — Adresser offres par
écrit, avec copie de certificats et références, sous H. W. 19357, au bureau de I'IM-
PARTIAL. 19357

K*4GS£Ë3£*ttE&<Kf>ïvTOsSuf3ffi

Magasin de Comestibles
STEIGER

4, Rue de la Balance 4

d/u. IDo-u."bs 19387
à fr. ___•______ la ¦ivr»

BRASSERIE
DE LA

lUNDEJHTIDE
Tous les jours

Cheooroute garnie
Saucisses de Francfort

Harengs marines
19366 Se recommande, Otto Ulrich .

Gérance d'Immeubles

CHAULES-OSCAR DUBOIS
Rue Léopold-Robert 35, II**" étage

? &êwi®
de suite ou pour époque â convenir

Progrès 1, Sme étage, 2 pièces, corri-
dor.

Progrès 3, appartements de 2 pièces,
corridor, buanderie , cour. Rez-de-chaus-
sée de 4 pièces, alcôve, corridor.

Quartier des Tourelles, appartements
modernes, 4 pièces, corridor, cour, jar-
din. 18899

Daniel Jeanrichard 39, Sme étage,
4 pièces, corridor, balcon, chauffage
central.

Daniel Jeanrichard 41, 4me étage, 2
pièces, corridor, alcôve.

Daniel Jeanrichard 43, appart'ments
de 2, 3 et 6 piéces, service de concierge.

Jaqnet-Droz 60. bel appartement, 4
pièces , corridor , chauffage central.18900

Sflma Droz llo?a
ai
gceôv8epiéoes' cor-

Numa Droz 3 3tf3ftSS, f ,  T
par mois. 18901

A.-M. Piaget 45 et 47 WfiiïSt
corridor, buanderie, cour. 18902

Progrès 17 SES? 8 piéce8' corri"
Terreaux 12 ?g4 pièces'is°903

Premier-Mars 12-b ££&8i_&
Baissons 13 gr* * pièce "iSfc
Dnt R 1er étage, 3 pièces, buanderie et
BSl 0 cour. ' 18906

Charrière 4 SS-,"*"' 3 piéces
i89

0
^

Mm Droz U JSd&i-aferïf"8'
18908

Parc 20 ler "¦¦» 8 piéceg' wrS
Urmr] 411 Eez-de-chaussée, 8 pièces.
BOIU 11* corridor, buanderie. 18910

Jaquet-Droz 29J&. a piècÏ89n
Granges 8 ima__^ 8 piéces' **_|8
|T/in(*J 4 4 h rez-de-chaussée, 2 pièces et

Hôtel-de-YiîlTr
^

étage' 8 piéie899i3

flocher 18 pignon ' l piéce et ouisï8eg14

Fritz-Courypisier 7 £ étage' _«&
Progrès 5 caep3partementa de 2 et X
Connu 8 appartements de 3 piéces, corri-
OCIIB O d5?, buanderie. 18917

Quartier des fabriques m^rt6" s
"iécus , corridor, fr. 440 et fr. 470. 18918

AD centre de la ville afj SSk
ridûi*, buanderie. Fr. 510 et 550. 18919

i .̂ —^^_™_^_^___^______

f iiïISSPÎS — "ff Touj ours acheteur deJSt -HM&SCiasaA. tonneaux en tous gen-
res. £'.u!;'. à M. Bozo nn at . Serre 14. 7444

Acheteur
Acheteur k prix avantageux jusqu'à 12

cartons mouvements 11 lignes, cylindres
et ancres soignés. — Adresser offres par
écrit, sous chiffres O. O. 19392, au bu-
reau de I'IMPAUXIAL. 19392

Mouvements
Y a-t-il acheteur d'une quantité de mou-

vements à clé et remontoir, cylindres et
ancres, soignés et extra soignés. — Adres-
ser les offres sous chiffres O. O. 19393.
au bnreau de I'IMPARTIAL. 19393

A louer, de suite ou époque k convenir,
un local de 14 mètres de long sur 7 mè-
tres de large, avec 8 fenêtres ; convien-
drait nour tout genre de métier (charron,
serrurier, menuisier, etc.), avec grande
cour fermée. On peut installer la force
motrice. Prix, fr. 500.— par an. — S'a-
dresser rue du Parc 96, au ler étage, à
droite. 19388

lonno dama demande à faire une par-
¦JBIUIC UdlllC tie facile, à domicile. -
S'adresser rue du Doubs 129, au pignon.

19388
Ppriçmrmp de toute moralité et de con-
FclaUllllu gance cherche place comme
commissionnaire, manœuvre d'atelier,
savonneuse de boîtes, ménagère ou par-
tie facile de l'horlogerie. — S'adresser à
Mme Henri Racine, rue Numa-Droz 127.

19324

Flomnicollû connaissant la comptabilité
1/ClliUlOCUc et ayant bonne écriture,
cherche place de suite comme employée
de bureau ou demoiselle de magasin. —
S'adresser par écrit sous chiffres R. V.
19381. au bureau de I'IMPARTIAL. 19321

On ripm anr f p  emploi dans un bureau
ull UolllûllUC ou magasin, pour une
jeune fllle de 17 ans. — S'adresser à M.
E. Nussbaum, rue Jaquet-Droz 12. 19368

A la même adresse, à vendre l'outillage
complet pour réglages Breguet , machine
Dumont, ayant très peu servi. 
Pppnnnnn One jeune personne se re-
IvloUUllu commande pour des journées
et des heures. — S'adresser rue Fritz
Courvoisier 29, au rez-de-chaussée à gau-
che

^ 
19374

ÎTftmmP (ie '***-' ans- marié, de bonne con-
IlUlillllC duite et travailleur, connaissant
bien les chevaux, demande place pour le
Ire novembre ou époque à convenir, soit
comme camionneur, cocher, à défaut,
comme homme de peine ou magasinier.

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.
19349

Pnliccon CDC ae "Oî'BS argent sont de-
rUlIûoCUûCO mandées de suite, ainsi
qu'une finisseuse. - S'adresser rue Alexis-
Marie-Piaget 67-bis. 19318

Pïvnfp ilPQ (->n demande des ouvriers
rilUlvUlO. pivoteurs ancre. Toujours
du même ouvrage. Pressant. 18943

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

Tonno rtappnn â&é de 16 ans, est de-
UCllllC gtt l ty UU mandé pour aider aux
travaux de la campagne ou porter le lait.

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.
' 19333

Commissionnaire Irz îX :Jt
mandé pour fai re les courses et aider
aux travaux d'atelier. — S'adresser Ate-
lier de décoration , rue du Signal 8. 19323

fln Hpm ando Pour de suit' une person-
Vll UCliiailUC ne d'un certain âge pour
faire un ménage. — S'adresser rue de
l'Industrie 21, au Sme étage, à gauche.
Pressant. 193U

Piiillnfiliûim Bon guilloclreur est de-
UUlllUlllCUl. mandé de suite. Place
stable. 19342

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

RpiïlMltpIlPQ (~>n demande , de suite,
llllllUlHDlllo. plusieurs remonteurs
pour des piéces cylindres 11 lignes. Tra-
vail suivi et régulier. 19331

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

inUPPTlti <-)n demande, de suite, un
AUpl Cllll. jeune garçon intelligent et
robuste pour apprendre le dorage améri-
cain. Rétribution immédiate. — S'adres-
ser à Tatelier i-ue iiu Roch^

Ai dnî llPQ <-)n demande deux jeunes lil-
illgUlllCS les âgées d'au moins 14 ans
pour entrer de suite. — S'adresser au
Bureau, rue du Progrés 51. 19320

RpmnntpllP3 Rem°ntages de finissages
tlClllvlHOUl u. et achevages après dorure
sont k sortir. — Envoyer adresse sous
chiffres tt. S. 1938G, au bureau de I'I M -
PARTIAL . . 19386

Commissionnaire. j eu°nne JïïSïïfVS
faire les commissions entre les heures
d'école. — S'adresser rue de la Promena-
de 12-a, au 2me étage. 19365

Commissionnaire. tuoU?ejZr^!iibdê9.
rée des écoles, est demandée comme com-
missionnaire. Entrée immédiate. — S'a-
dresser rue du Pont 8-10. 19354

hamnn Ho HPl'nP Ondemande un gar-
Utti yUll UC {JCillC. Çon de peine con-
naissant la ville. — S'adresser au maga-
sin , rue du Versoix 3-a. 19355

fiii-illnnhorin 0n demande un ouvrier
UUlIll/iaCUl . guillocheur. — S'adresser
rue du Parc 83 19379

_mt̂ ______ ______mm__
m____mm___ma_

Agence générale des Pompes Funèbres
%-LouisLenbaJaï°r01

Fondée en 1901 12714
te charge de régler toutes les formalités.
INHUMATIONS - IVCIM'RATIONS

EXHUMATIONS¦ n ¦¦¦¦¦¦¦ i ——¦mm in .—.m. M m ——¦——¦

Brandt , Georges-Edouard , horloger, Neu-
châtelois et Baumann, Marguerite-J uliette,
régleuse, Bernoise.

MARIAGES CIVILS
Sandoz - Otheneret , Jean-Léonard-dit .

Léon, employé au téléphone, Neuchâte-
lois et Biétry, Laure-Aurélie, couturière.
Bernoise. — Meier, Maurice - Edouard,
employé au tram , Zuricois et Gerber, Em-
ma-Elisa, horlogère. Bernoise. — Studer,
Frédéric - Joseph , décorateur et Cattin ,
Jeanne-Rosa-Zenobie, tous deux Bernois.
— Labhardt, Hans, boucher. Neuchâte-
lois et Thurgovien' et Benz, Emma-Mar-
guerite, St-Galloise.

Amez-Droz, Charles, horloger et Hu-
guenin-Dumittan née Grezet , Louise-Jen-
ny-Emma, ménagère, tous deux Neuchâ-
telois. — Lergier , William-Léon, graveur,
Fribourgeois et Leuba, Rose-Marguerite,
régleuse, Neuchâteloise. — Oeschger,
Théophile-Armand , ébéniste , Argovien et
Stockburger , Marguerite , repasseuse en
linge, Neuchâteloise.—Kronenberg, Adolf ,
boîtier, Lucernois et Scherler, Anna, re-
passeuse en linge, Bernoise. — Frey, Er-
nest , horloger , Bernois et Jean-Richard-
dit-Bressel, Jeanne-Elisa, Neuchâteloise.

DÉOÈ8
Incinérée à La Chaux-de-Fonds : Marn

lier née Denzler , Suzanne-Emma , veuvv
de Louis-Alexandre, Vaudoise, née le o
septembre 1850.

146. Matthey-Pierret, Lina, fille de Au.
guste, Neuchâteloise, née le 19 septembre
1837. 
¦¦¦¦¦¦¦MMMBMMMM EMb

Les familles Marinier et Denzler
adressent leurs remerciements bien sincè-
res à toutes les personnes qui ont pri^
part à leur grand deuil . H-11828-C 19382

Repose en paix.
Madame Wiihelmine Portenier et se»

enfants. Monsieur Albert Portenier à
Worben, Madame et Monsieur Emile Ru-
chonnet-Portenier et leurs enfants et pe-
tits-enfants, Monsieur et Madame Edou-
ard Portenier-Sahli et leurs enfants. Ma-
dame et Monsieur Emile Ombricht-Por-
tenier et leurs enfants, à Bâden , Madame
et Monsieur Emile Wuilleumier-Porte-
nier et leurs enfants et petits-enfants en
Amérique, Monsieur et Madame Fritz
Portenier-Descombes et leurs enfants,
Madame et Monsieur Maurice Frey-Por-
tenier et leurs enfants à Coire , Monsieur
et Madame Arnold Portenier-Jaquet et
leurs enfants. Monsieur et Madame Henri
Portenier-Jeanmaire et leurs enfants , Mon-
sieur et Madame Jacob Portenier ei leurs
enfants, à Nidau , les enfants de feu
Alioth Portenier à Bienne. Madame veu-
ve Amélie Gûtnercht et son fils, Monsieur
Pierre Gûtnecht, Madame veuve Louise
Hoffmann, à Genève, ainsi que les famil-
les alliées, font part â leurs parents,
amis et connaissances, du décès de leur
cher et regretté époux, père,, beau-père,
grand'pére, arrière-grand-père, frère, beau-
frère, oncle et parent

Monsieur Benoit PORTENIER-H0FFMANN
décédé dimanche, à 1 h. du matin dans
sa 75me année, après une pénible maladie.

La Chaux-de-Fonds, le 17 octobre 1910.
L'enterrement, auquel ils sont priés

d'assister, aura lieu mardi 18 courant , à
1 h. après-midi.

Domicile mortuaire : Rue de la Char-
rière 21A.

Une urne funéraire sera déposée devant
la maison mortuaire.

Le présent avis tient lieu de lettre
de faire-part. 1.9330

Ta volonté soit faite.
Oui, mon Père, cela est ainsi,
parce que tu l'a trouvé bon.

Matthieu XI v. 26.
Madame Adèle Stebler, Monsieur Char-

les Stebler, Mademoiselle Blisa Stebler,
Mademoiselle Marie Stebler, Mademoi-
selle Louisa Stebler, ont la douleur de
faire part à leurs amis et connaissances
de la grande perte qu'ils viennent d'é-
prouver en la personne de
Monsieur Adolphe STEBLER
leur cher époux et vénéré père que Dieu
a repris à Lui lundi , à 2 heures du ma-
tin, dans sa 79me année, après une cour-
te maladie.

La Chaux-de-Fonds, le 17 octobre 1910.
L'incinération aura lieu sans suite,

mercredi 19 courant, à 3 heures après-
midi.

Domicile mortuaire : rue de la Paix 37.
Prière de ne pas faire de visite.
Une urne funéraire sera déposée devant

la maison mortuaire.
Le présent avis tient lien de let-

tre de faire-part. 19836

Le Conseil d'administration de la So-
ciété de construction ponr La
Cbanx-de-Fonds, à le regret de faire
part du décès de Monsieur Adolphe
Stebler, son dévoué présiden t pendant
27 ans. H-11837-C 19384

La Chaux-de-Fonds, le 17 octobre 1910.

Psaumes XXHl
Mademoiselle Olympe Calame, Made-

moiselle Caroline Calame, Mademoiselle
Charlotte Calame, ainsi que les familles
Calame, Huguenin et Ducommun ont la
douleur de faire part à leurs parents,
amis et connaissances da nouveau deuil
qui les frappe en la personne de leur
cher père, beau-frère , oncle et parent

Monsieur Edouard CALAME-DUCOMMU N
que Dieu a repris à Lui dimanche à mi-
nuit dans sa 73me année après un long af-
faiblissement.

La Chaux-de-Fonds, le 17 octobre 1910.
L'enterrement aura lieu SANS SUITE,

mercredi 19 courant k 1 heure après-
midi.

DomicUe mortuaire : Rue Avocat Bille
4.

Prière de ne pas envoyer de fleurs.
Une urne funéraire sera déposée devant

la maison mortuaire.
Le présent avis tient lieu de let-

tre de faire-part. 19373

Voir Petites Annonces Page 3.
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Romnntonpo Ponr petites pièces cylin-
lUHUUllieiU B drea bon courant sont de-
mandés de suite. — S'adresser au Comp-
toir, rue du Grenier 43D.
PiniccoilO Q On demande une finisseuse
riUlSùCUùC. de boîtes argent — S'adr.
chez Mlle. Scbindler. rue Numa-Droz 84-A.
PflliQÇûHÏP Pour ,es fonds et la eu-
I UllùûCUùC vetie, est demandée au plus
vite. Place «table 19M03

S'adreaser an bureau de I'IMPARTIAI,.

Commissionnaire . .eu°nne K-LSE
de 14 à 15 ans , libérée des écoles, pour
faire les commissions. — S'adresser rue
dn Parc 50, au 1er étage,
A cc i l jp f tj  On demande, pour entrer de
aoùllJCul. auit6i m, jeune homme com-
me assujetti remonteur. -L19211

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL

Taillûll Çûo 1 ou 2 assujetties sont de-
laillCUaCa. mandées de suite. — S'a-
dresser chez Mme K. Crisinel, rne Numa
Droz 111. -1.19210
Ppnnnnnn de confiance est demandée
» CloUUUC pour faire des heures de tra-
vaux de ménage. — S'adr. rue de l'Est 20,
au ler étage , à droite.

Garçon de peine t^SSexigée. -1.18958
Sadresser au bureau de I'IMPABTIAL .

RpdlnilQg Breguet, sachant couper etnCglCUùC mettre rond les balanciers,
trouverait emploi à la Fabrique t Stabi-
lis », rue des Réïionnanx 11.

Pppçnnna t,e coaliance et de touter Cl dUliiic moraine, sachant cuire, est
demandée pour époque à convenir dans un
ménage de deux dames. -LI8971

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

R amnlapanfn On demande de suite,UClU jJltt iyttlllC urie personne de toute
moralité pour fai re des heures le matin ,
dans ménagé soigné. -LI 8936

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .
fl maillûli n Ouvrier emailleur ayaut
E-UldlllBul . l'habitude du soigné, trou-
verait place dans bon atelier. — Creu-
seuse travaillant à la maison aurait ou-
vrage suivi et régulier. L-

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL . 1H883
RpmnntonPO P°Qr Petit9S pièces cylin-UClliUUlCUIù ares sont demandés par
la Fabrique c Iuvicta ». Capacités exi-
gées. — S adresser à la Fabrique, ler éta-
ge. Pressant.

Commissionnaire. <__ *_"$££.
çon comme commissionnaire entre ses
heures d'école. — S'adresser rue du Paro
8, au 2me étage.

Commissionnaire. ES^Tcto ï
mande pour le 17 octobre un commission-
naire remplaçant pour 15 jours.
r.oflpano mutai On demande de suiteUttlilalla lilCidl. ____ j eune _ \\\__ forte
et roblicta, pOU» a.i'ïo» - r. I'*^u.,oi <.j 3̂.
S'adresser rue du Temple-Allemand 1.

PnliccO TICP <-'11 demande de suite une
rUlloOuUoc. bonne polisseuse de boîtes
or, connaissant bien le métier, pour faire
des heures. -L18884

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .
A rPnnfticCfldOC Ouvrière connaissant
rll 1 UUUlooOgOo. si possible les arron-
dissages, pourrait entrer de suite à la Fa-
brique du Parc.

ânn POntioQ lingères trouverai ent à se
a UJ llCUllCo placer de suite avantageu-
sement. — S'adresser en toute confiance
chez Mlle Mathys . rue du Doubs 169. 18926

Pm'iccPllSO Une bonne polisseuse de
l UlloOCUaC. boîtes argent pourrait en-
trer de suite. Pressant. — S'adr. chez
Mme C. Cornnt. rue dn Progrès 11.
ir<ni'||a*innn On demande uue assujettie
i alllcUotJos et une apprentie. — S'a-
dresser chez Mme Robert-Pécheur, rue de
la Paix 95. 
Wï ntûloilP Bon ouvrier nickeleur, ainsi
flitaClCUl . qu'un adoucisseur de mou-
vements, sont demandés de suite ou au
plus vite. Forts gages. — S'adresser à l'A-
telier J. Estoppey-Reber , Bienne. 

Bon ùémontenr _____ %&$£:
est demandé de suite. On sortirai t aussi
des engrenages à domicile. — Offres Case
postale 2331. 
TpaVOnP Graveur-finisseur ou mille-
UidlCUl.  feuilleur peut entrer de suite.

S'adresser à l'atelier rue du Parc 77. au
2me étage.

Decotteur-aclieveiip TB -Jf
demandé de suite. — S'adresser au bu-
reau de l'Impartial. 19252
J anna Alla e8t demandée pour faire les
uCllllC UUC travaux d'un ménage soi-
gné. — S'adresser rue du Parc 73, au rez-
de-chaussée. 19243

Pnlinn nnnnc On demande plusieurs
l UlIiluSUoCo. bonnes ouvrières polisseu-
ses de cuvettes métal ; à défaut, personne
ayant quelques notions du polissage.

S'adr. à 1 atelier, rue Jaquel-Droz 31.
19315

Rôfil anCO On engagerait jeune fille pour
QCglCUoC faire des virolages en séries.
— S'adresser au Comptoir, rue Léopold-
Bobert 84. 19231

TorminoriPQ Maison d'horlogerie ctter-
1 Cl 111111C Ul ù. che termineurs au courant
du mouvement ancre, grande pièce. On
fournirait mouvements sertis , avec pivo-
tages faits. — Adresser offres Case pos-
tale 1163. 19091

Innnp flllp ®n demande une jeune fille
UcullC UllC. comme aide de bureau. —
S'adresser à l'Atelier, rue Jaquet-Droz 31.

19090

Romnnfon P n̂ bon remonteur, petites
nclUuiuCul . et grandes pièces cylindre
et ancre, trouverait place stable de suite
dans bon comptoir de la localité. 19083

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

45artt 0C<l f f ô a  0r entreprendrait—FOâ UBBBgUB. encure des sertissa-
*-es moyennes, pierres fournies ou non.
Ouvrage «oigne. — S'adresser chez M.
"Ducommun, rue du Progrès 137. 19225

Echappements ê rrsortir par séries à ouvrier sérieux. — Fai-
re offres avec prix, BOUS chiffres E. B.
19'iOS, au bureau de I'I MPABTTAL . 19208

KlLQD0ila§0S à sortir à ouvrier
ren.lant travail hors arrêt. — Offres sous
chiffres E. W. I90'i9, au bureau de
I'I MPABTIAL. 
fît*»MicHMa On sortirait des creu-
Vl tS ï i 'Uloa. sureB par séries. Tra-
vail suivi. — S'adr. à la Fabrique de ca-
drans Scbnitzguèlelet-Devaui, 1. rue Gre-
nus. Genève. 

^̂
nPf-aeinil A vendre un divan à
VljliaSUa i*èt_t de neuf, ayant coû-
te 140 tr. el cédé à bas prix. — S'adres-
ser de 12 '/, h. à 1 ¦/, h., rue de la Serre
15. an Sme étage, à sauche. 
rin Hra na A vendre , l'outillage com-
VO.Ua ¦_,_**>. piet pour la fabrication
des cadrans d'émail. 18960

S'ad resser au hureau de I'IMPARTIAL.

Moavements j ^'iVÏÏ.™.
remont., nickel , tons prêts à mettre en
noîtes ; plus un lot mouv. russes à clef de
12 à 20 Ug. et remont, tous prêts et diffé-
rents genres de toutes grandeurs, soignés
et autres, avec chatons et quantièmes de
10 à 20 lig. r 3000 pierres topazes pour bi-
jouterie ; 200 boîtes métal sav. et lépine
19 et 20 lig., fournitures , et 20 cartons
montres sav. argent à clef 16 lig. — S'a-
dresser à M. H. Perrenoud, Envers 20,
Le Locle. 18V21

!MTm*HctA expérimentée se recom-
IFAUUialO mande pour réparations et
jonfections de chapeaux à prix modé-
rés. — S'adresser chez Mme Nicolet-
Qui nche, rue Léopold-Robert 84. 19043.
9_ m——mm——mmmm **—____________immmmÊt t̂gmmt _̂ii

Employé de commerce, *££*_$.
nête et travailleur, connaissant à fond le
commerce, ayant déjà été établi, demande
emploi dans maison de la place ou au de-
hors. Très sérieuses références k disposi-
tion. — Ecrire sous chiffres P. P. 19080,
au bnrean de I'IMPABTIAL. 19080

Mises en boîtes. ^rcTe Xf T
suite, soit pour la mises en boîtes ou po-
sages de mécanismes. — Ad resser offres
par écrit, sous chiffres S. L. 19077 au bu-
rean de I'IMPARTIAL. 39077

Taillonco Pour dames *¦*¦ recommande
I dlllCUuG pour des journées. — S'a-
dresser épicerie Aeschlimann, rue Saint-
Pierre 2. 19103

Jonnp hnmmp <jherohe Place trar les
ICilllC IlUllllllc dorages ou comme com-
missionnaire. — Offres sous chiffres E.
H. 19115, an bureau de I'IMPARTIAL. 19115
fU nn un Bon greneur cherche place. —
UOreilr. S'adresser à H. M. , chez M.
Kammer, rue-Fritz Courvoisier 36-à.

— 19144

Homnicpllp aemande Place pour aider
UcIIlUiOCllB. dans un restaurant le di-
manche. -Ll8950

S'adresser an bnrean de 1 IMPARTIAL.

Innnn Alla connaissant un peu la vente ,
dcUllC Une cherche place dans magasin.

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL.-L18978
>n-nn itannnn honnête, 12 ans, cherche
Jelllie garÇOU emploi entre les heures
d'école. -L18959

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

Damnntanr- capable, cherene occupation
Il C lll Ull 10 Ul à domicile en petites pièces
cylindre ou petites ou grandes ancre ;
peut se charger de l'achevage après do-
rare. 19230

S'ad resser au bureau de l'Impartial.

PflPÇnnnP cherche place de suite com-
I Cl oUllUC me femme de chambre ou
pour faire le ménage, soit dans Hôtel ou
Pension, en dehors de la localité. -L18999

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.
Dî nnfnim demande petites pièces ancres
rlYOïeiir soignées. -L190S0

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

Uànanipian Uu boa mécanicien, ayant
BlCvaUli/lCU. une grande pratique du
métier, cherche place de suite. — S'adres-
ser par écrit, sous chiffres A. V. 19056,
au bureau de I'IMPARTIAL . 
}  nhoflunn lanternier, connaissant sa
âtUc i CUl "partie à fond , pour les sa-
vonnettes petites et grandes piéces or, de-
mande place. Entrée suivant convenance.
Certificats à disposition. — S'adresser
par écrit sous chiffres H. M. 18972, au
bureau de l'Impartial.
Pnrl irtûP Adèle, connaissant toutes les
nUllUgCl parties de la montre ancre et
cylindre, petites et grandes pièces, cher-
che place stable dans un bon comptoir
ou fabrique comme acheveur-termineur,
décolteur ou lanternier. — Ecrire sous
chiffres A. B. 18934, au bureau de I'IM-
PABTIAL.

Rûn nOCOIl P Poar Petites et grandes pié-
UCydoubUl ce3 j so recommande pour
lu travail à domicile, ainsi que régleuse
pour des réglages plats. Travail fidèle et
consciencieux. — S'adresser par écrit sous
chiffres L. D. 18948, au bureau de I'IM-
PARTIAL . 1̂ 948

Bsmonteurs. ijJ'Lr" |
offre de l'occupation à de bons remonteurs
d'échappements. 
"Dmnlnwu On demande, dans une mai-
LiUyiUjf C son d'horlogerie de la place,
un jeune employé intelli gent et actif au
courant de la manipulation des montres
et des expéditions. — Offres écrites sous
chiffres A. B. 19172, au bureau de I'IM-
PARTIAL

^ 
f fltfP M P d8 res80r *8 de barillets ou per-
UUgvUl sonne capable pour ce genre de
travail , serait engagé de suite par Fabri-
que d'Horlogerie de la viUe. -L19223

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

ïïfnmnOC Plaa'enr* oons faiseurs d'é-
ulaUlycS tampes sont demandés de sui-
te. — S'adresser Fabrique d'Etampes,
Steiner et Bourquin, rue du Grenier 24.

19U8
Dnlinannon La Fabrique Niel, Bellevue ,
rUilioCuoO Le Locle, offre place immé-
diate à une bonne polisseuse et aviveuse
de boîtes argent. 19108

lonno f l l lo  Ubérée des écoles, truuve-
UCUllC UllC rait place rétribuée de suite
pour faire divers travaux et courses, dans
ies ateliers de la S. A. Vve Chs-Léon
Schmid & Cie. 19152

IpimP flllp l-tonnète et propre f-l ue-
UCUllC 11110 mandée pour faire ie mé-
nage. — S'adresser rue du Doubs 61, au
rez-de-chaussée. 191 ni

PuilIn/lhûllP Les Ateliers ùe uecu»a-
UUlllUtUCUl . tion tLa Moderne » de-
mandent, de suite, un bon gnillocheur. —
S'adresser au bureau, rue des Tourelles
No 39. 191 i5

Qpr ï ï f l n fP <^Q aemanc*e une jeune fille
OCI luulv. pour le ménage. Vie de fa-
miUe. — S'adresser rue du Nord 45, au
ler éta<?e. à gauche. 19131

Ànni 'Pnti On demande uu apprenti
o(j pi Cllll. peintre ; conditions avanta-
geuses. — S'adresser , le soir après 7 h.,
chez M. Ad. Jaggi, peintre, rue de Gibral-
tar , 5. 191Q8

Chef ouvrière BSgfÇ ¦
naissant la partie à fond et capable de di-
riger un atelier, est demandée pour fin oc-
tobre. — S'adresser an bureau de l'Im-
partial. 19114
némfintûllP Dame ou monsieur, pour
1/ClilUUlCUl . petites pièces cylindres
est demandé. 18892

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

P o ll Q -Î OllCO Ç <-*n demande de suite de
l UUùoCUoCiï bonnes polisseuses de boî-
tes or. 19171

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL.

R pm- inîPl lP Q habiles et consciencieux
nClllUUlCllI O pour finissages grandes
pièces ancre et petites cylindres, sont de-
mandés de suite. — S'adresser au Comp-
toir , rue Léopold-Robert S4. 19232
Miinjp h Dans très bonne famillle est
ElUUlvU. demandée jeune fille catholique.
— S'adresser rue de la Loge 6, au Sine
étage. H-llî-SJO-C 

P mail loi i QP sur fonds est demandée
LlllalllCUoC dans la quinzaine, ainsi
qu'une apprentie. — S'adresser chez M.
Grisel, rne du Parc 67. 19*201
ftpqvûlIP *-'n demande de suite a 1 ate-
UiaiCUl . Mer Albert Stegmann, rue de
la Paix 95 , un bon graveur-finisseur.

19222
f.aHpflne On demande une jeune fille•Julll duo. pour un travail facile. — S'a-
dresser à la Fabrique de cadrans, rue Ale-
xis-Marie-Piaget 32. 19321
Pni'sini'pPP Un éHêrcEë de suite une
UUlolUlcl C. cuisinière. — S'adresser â
l'Hôtel du Soleil. 19220

Ppav pnp On demande un finisseur ou
UlulCul . millefeuilleur , ayant l'habi-
tude du genre anglais. — S'adresser Ate-
lier A Breit , rue du Doubs 117. 19194

Piiicmiono expérimentée trouveraitbUEdlilibl C p̂  de suite. Forts
gages. 19235

S'adresser au bureau de I'IMPAR II AL.
fin H oman flp ae suite, un bon cocher
UU UCUiaUUC et 2 bonnes sommelières.
— S'adresser rue de la Serre 16, au Bu-
reau de placement. 19233

fiphpi/PllPC 0n lieniantle- •**¦ sui -e > 2nbiiDVcui o. bons acheveurs échappe-
ments ancre après dorure. Ouvrage suivi
et lucratif. Egalement un bon REMONTEUR
de finissages cylindre grandes pièces. —
S'adresser à la Fabrique ((La Maisonnette»,
rue du Commerce 9. 19179
On lipmflnflp une Personne Poar fairs
Ull U01ilU..UC quelques ècurages le sa-
medi. — S'adresser Boulangerie, rue du
Progrés 89.

A la même adresse, k vendre un four-
neau en tôle , portatif. 19164

Annaonti ui1 demande de suite un
h]Jpi cllll. apprenti coiffeur. — S'a-
dresser rue Léopold-Robert 19. 19168
ïonnoc Alton 0n demanQ8 pour tout
OCUUCb UllCû. de suite 2 jeunes filles ,
pour aider k une partie facile de l'horlo-
gerie; rétribution immédiate. — S'adres-
ser rue Numa-Droz 111, au ler étage à
droite . 19155

Commis-Emballeup. 'JffîSaSâ
cherche personne sérieuse et active, biea
au courant des emballages, des expédi-
tions et de tous les travaux de bureau.
Entrée de suite . — Offres par écri t, sous
chiffres H. S, 19026, au bureau de I'IM
PARTIAL. 

PnlîCCPnCP Bonne ouvrière polisseuse
rUlluoCUoC. de boîtes or, ainsi qu'une
jeune fille sérieuse comme apprentie sont
demandées de suite ou dans la quinzaine.
— S'adresser à Mme Struchen, rue de
l'Hatel-de-ViUe 13, au Sme étage. 

Pft li'rçnii OQ de fonds et cuvettes or, es
l UlloàcUoC demandée pour faire des
demis journées ou des heures. — S'adres-
ser rue du Temple-AUemand 79, au ler
étage.

PnlÎQCPnQP -Bonne polisseuse de boîtes
rUllooCUuu or peut entrer de suite ou
dans la quinzaine. — S'adresser à l'ate-
lier Henri Gusset, rue du Premier Mars
IO 

InnPPntï JeunB homme libéré des éco-
fi lJj JlCUU les, est demandé comme ap-
prenti découpeur ; rétribution de suite. —
S'adresser Fabrique d'Etampes Steiner de
Bourquin, rue du Grenier 24.

ii ii*ii ¦ i ¦¦¦i i IP —¦ m IIPii _______mm ¦¦¦¦ _*¦*¦¦¦*_¦*¦¦_¦_r***_t_t_t_i—m¦**¦¦**

I nnomont A lm> Qm fln oc,obre'LuycHlcii i. on beau logement modér-
as de 3 pièces avec balcon, bien situé au
soleil, avec cour, lessiverie, etc. — S'a-
dresser rue de l'Est 14, au 1er étage, à
droite. 19283
Ponr cas impréyu ___ %_£££
tre, 1er étagre de 2 chambres, cuisine et
dépendances" Prix 450 fr. 19289

S'ad. au bureau de I'IMPARTIAL. 

T nrfnmnnf Pour cas imprévu, i remet-
LUgClUCUl, tre un beau logement, rue
Numa Droz 146 ; de suite ou époque a
convenir. — S'a.- I resser même maison, au
ler étage, à gauche. 18723

rhflmhpfl A louer , de suite , une cuam-
uUalUUl 0. bre confortablement meublée.
k Monsieur d'ordre et travaillant dehors.
— S'adresser rue de la Balance 4, au
Sme étage. 

ITinitiâ IlPl'r à louer , pour six mois,
1UU1UO pi IA, un beau logement de

4 pièces, balcon, bout de corridor éclairé ,
cuisine et dépendances . -L19209

S'ad resser au bureau de I'IMPARTIAL .

Beau logement LnTmT/^ou^
pièces , plus chambre à bains, avec gaz,
électri cité, chauffage central , lessiverie,
séchoir et grande terrasse pour étendre
le linge . Vue étendue sur toute la ville.
— S'adresser chez M. Lucien Droz, rue
Jacob-Brandt 1. 17290

A IAHPP comme logement ou bureaux-
lUUCl comptoir , le deuxième étage,

rue Léopold Bobert 64. Peut aussi se di-
viser en deux appartements de 5 et 3 niè-
ces. — S'adresser même maison, au âme
étage, à droite. 16307

à nnai-îpmpnt A louer* à P6tit ménasçB.ajiyai ICIllClil , appartement de 2 cham-
bres bien exposées, corridor, cour, jardin ,
lessiverie. — S'adresser rue du Crêt 8, au
2me étage, à droite.
nhî imhPO A louer jolie chambre meu-
UiluillUI C. blée, avec vérandah, près de
la Gare. Prix. 25 fr. — S'adresser rue du
Parc 75, au rez-de-chaussée, à gauche.

19993
I .nrfpmpnta A louer, pour fin courant
UUgClUClUo. ou époque à convenir et
pour cas imprévu, 1 beau logement de 3
chambres, ainsi qu'un dit de 4 chambres
et bout de corridor éclairé ; bien situés au
soleil et dans le quartier de Bel-Air, —
S'adresser chez M. Antoine Castioni. rue
de la Concorde 1. 19034
r.hamhpp A louer de suite chambre in-UliaillUl C. dépendante, en plein soleil et
au centre, i monsieur ou dame travaillant
dehors. 19031-L

S'adresser au Bureau de I'IMPARTIAL.
I .nripmnnf A louer, de suite ou pourliUgCWClU. époque à convenir, pignon
2me étage, une chambre au soleil, cuisine
et dépendances, gaz, lessiverie, cour et
serrdin 'fâ î5ië .̂pSo,

--o_iià' gtf m
No 4 (Bel-Air). 18896

Appartements. 5„ ïi,S' ,'!
appartement de 4 pièces, avee grand cor-
ridor éclairé. Prix modéré. — S'adresser
chez M. Jules Froidevaux, rue Léopold-Ro-
bert 88. 19064

I ndûrnari f Pour cas imprévu, â louer
UUgClllClll. pour fin octobre 1 logement
de 3 pièces, remis complètement a neuf,
pouvant être habité 8 jours avant, rue
Numa-Droz 131, au Sme étage, au prix de
fr. 46 par mois, tout compris. — Sadres-
ser pour le visiter même maison, au ler
étage, côté bise. 19081

Moriae in  A louer , aux environs de ialUttgaùlU. piace du Marché, un petit ma-
gasin avec devantures. Prix modérés.

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL. 18672
À nnarfpnipnf A *°uer> de "uite ou
npjiai IG1UC1U. époque à convenir, lo-
gement de 5 chambres, petite terrasse,
situé près de la Place du Marché. Prix
très modérés. — S'adresser rue Neuve 7,
à la Pâtisserie. 18881

Ponr fln octobre, ~J_ttttSr
S

ièces, cuisine et dépendances , situé rue
es Terreaux. — S'adresser à Mme M.

Chopard, rue du Doubs 77. 17015

r.hamhpo Peti te chambie meublée,VJUaiUUi C. chauffée et située au soleil ,
prix modique, est à louer à monsieur sol-
vable. — S'adresser rue des Jardinets 19,
au rez-de-chaussèe.

flahitlPt A *ouur P° ur -e !•> octobre oùUUUltlCl _ convenir, un beau grand ca-
binet non meublé, au soleil , avec grand
buffet . Prix modéré. — S'adresser î M.
Mamie, gérant, rue de l'Industrie 13.

ânnap t oni on t A louer P°ur le 32 n°-ttjjycu IC111CUI vembre, appartement de
2 petites pièces, cuisine et dépendances.
25 fr, par mois. Quartier de la Charrière.
— S'adresser rue du CoUège 15, au ma-
gasin.

T.nrfflmontQ A louer de suite ou pourUUgClllCUlS. ie 31 Octobre, Place d'Ar-
mes I et I bis, appartements de 2 et 8
pièces, balcon, confort moderne. — Plus
un magasin aveo grande devanture et
appartement ds 3 pièces, bout ds cor-
ridor éclairé et dépendances. Convien-
drait pour Coiffeur ou tout autro com-
merce. — S'adresser à M. Th. Schaer,
rue du Versoix 3, au magasin. 17165
flhnmhppe à louer, pour ie 31 octobre,UUUIUUI «» indépendantes non meublées
et à 1 ou 2 fenêtres. — S'adresser rue du
Premier-Mars 13, au ler étage, à gauche.

18849
I AAQT|Y A louer, pour avril 1911, dellUl/ullA beaux locaux bien éclairés, à
l'usage d'atelier. Prix modérés. — S'adres-
ser k M. Winkelmann, rue du Ravin 9.

8820

Appartement. £n °mù -KiU
«•>' 2 ou 3 pièces , corridor et toutes dé-
pendances , à proximité de la Place Neuve.
-v S'adresser rue de la Serre 4, au 2me
étage, à droite. 
T nrfpmpnt l'our cas imprévu, à louer
UUgCUlCUl. de suite joli petit logement
de 2 pièces, cuisine et dépendances, expo-
sé au soleil. Entièrement remis â neuf —
S'adresser rue du Progrès 103-A, au ler
étage, à droite.

A lnnPP Poar 1" 81 octobre , un neau
IUUCI logement au2me étage , de 3

f tèces, cuisine et corridor éclaire , bien
situé au soleil. — S'adresser à M. Char-
les Dubois, rue SophieMairet 1. tj- ir-y

T nriûmantt * A louer , pour le 31 octobre
LUgCUlCUlD. 1910, deux logements de
de 3 chambres, cuisine et dépendances.
— S'adresser chez M. Hofer, rue du So-
leil 3, au Sme étage. HB35
ÂnnaPtûmo nt A remettre pour fln oo-
njjpai lOlilCUl. tobre. à proximité de
la Gare, un appartement de 3 piéces ,
aveo cuisine et dépendances Prix mo-
déré. — S'adresser rue Léopold-Robert
39, au 1er étage. H 11710 C 17163

A nnapfpmpnt A i°aer. de suite ou
Of/pul ICUICUI. époque à convenir , ler
étage, dans maison d'ordre , un apparte-
ment de 3 chambres et dépendances , lessi-
verie, cour et jardin. — S'aii resser rue
du Temple-AUemand 89, au 3me éta»e.

7301
flhamhppe B*-!'68 chambres meublées
UllaUlUI CO sont à louer dans villa , si-
tuées rue de la Montagne. Electricité. —
S'adresser au bureau Louis FaUet. rue
de la Paix 87. 169S8

I nffP fflPnf *  ̂*ouer l*eau logement de 2UUgClllClll 0Q 3 pièces, cuisine et dépen-
dances. Eau, gaz et buanderie. — S'a-
dresser, dès 4 h. après-midi, rue de la
Promenade 10. au 1er étage. 19159
P.hamhpo. A louer à une personne tran-UUttlUUl C quiUe. une bsUe chamlire
meublée. 19157

S'adr. au bureau de I'IMPAHTIAI, .

flhflmhPP •"- l°uer ae suite ou époque àvUulUUlC convenir, une chambre meu-
blée à un ou 2 messieurs. — S'adresser
rue de la Ronde 43, au ler étage â gau-
che. 19297
T ndomant A louer , pour le 1er Mai
LUgClUCUl. 1911, nn logement moderne ,
au ler étage, de 8 chambres, corridor
éclairé, balcon et part au jardin; bien
exposé au soleil. — S'adr. rue du Nord 7,
au 2me étage. 19193
Pj p'nnn *  ̂remettre, de suite ou époque1 IgliUll, _ convenir, un beau pignon de
2 chambres, cuisine et -ié pendances. —S'adresser rue des Moulins 4, au 2me
étage. 19334
f.ntfpmont Pour cas imprévu , à louer,UUgCUlCUl. de suite, beau logement de 3
pièces et grandes dépendances. Situation
au soleil.— S'adresser rue du Grenier 37.

19176
ï.ntfpmpnt •*¦*¦ '"émettre, de suite ou olus
MifitftiîfJiS» -fe-r.d' un logement de d"eux
neuf. Prix, 28 fr, par mois. — S'adresser
rue du Grenier 26, au 3me étage. 19:62
Onnn an] A louer, pour le 31 octobre ,IJ UU û'OUI. sous-sol de 1 chambre , cuisine
et dépendances. Prix moléré. — S'adres-
ser rue A.-M. Piaget 29, au ler étage, à
gauche. 14W2

Appartement _en fjg-j
cuisine, est à remettre, rue Léopold Ro-
bert 39, au ler étage. Dispositions pour
bureaux ; préférence, avocat , notaire, den-
tiste, architecte. Entrée époque à convenir.
— S'adresser pour renseignements, rue
Léopold Robert 39, au ler élage. 10949
Unrfnnin A louer, rue Numa-Droz 100,luagaolU. u_ magasin avec logement,
pour le 31 octobre prochain. — S'adresser
à M. Albert Barth , rue Daniel-Jean Ri-
chard 27. H 9570 C 1508S

Bean logement S&SSSTISSSSS
rue Léopolu*Robert 39, au ler étage , est
à remettre de suite ou pour époque à con-
venir. — S'adresser rue Léopold-Robert
39, an ler étage. 15883
irmaptpmpnt A louer, pour avril 1911 ,njjjiai ICUICUI. un bel appartement soi-
§ 
né de 4 à 5 pièces, vérandah , grand jar-
in ombragé avec tonnelle ; belle situation

et proximité du Tram. — S'adresser chez
M. Schaltenbrand. architecte, rue A. -M
Piaget 81, en face du Stand. 17452

Appartements. suf,e10
ouéP

po0quueà
u
^venir, plusieurs petits appartements d'u*

ne et de deux chambres , cuisine et dé-
pendances. — S'adresser rue Fritz-Cour-
voisier 58. 18811
Snnartnmonf A louer pour fin octo-
apydl IBlUBlll bre 1910, ou époque à
convenir, un appartement de 3 chambres,
cuisine et vastes dépendances, lessiverie
et jardin, — S'adresser à Mme Stoeckli ,
me de la Promenade 6. 19123

A lnnflP <**e "uite ou époque à convenirIUUCI rae du Nord 47, sous-sol de 8
pièces, cuisine et dépendances. Pour le
30 avrU 1911, rue du Doubs i7, pignon de
2 pièces, cuisine et dépendances, avec jar-
din. — S'adresser Magasin de Papiers
Peints, Delveeehio frères rue Jaquet-
Droz 39 ou rue dn Nord 43. 19124

Petit logement SîfiT»
louer de suite ou pour époque à convenir.
— S'adresseï tue du Progrès 41, au 2me
étage. 190Q8

RflPinrtnilim Pour cas imprévu, à ven-ndl lIlUIlillIfl dre un harmonium, en
Earfait état ; bas prix. Très pressant. —'adresser rue de la Serre 43, au rez-de-
chaussée.

A TflndPA Lapidaire aux carrés et dé-I OUUl C bris, usagé mais en bon état,
faute d'emploi et à très bon marché.

S'adresser rue Numa-Droz 15, au lerétage, à gauche.
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Messieurs les actionnaires de la Société du Casino-Thêatre de La Chaux-de- 9
Fonds sont convoqués en Assemblée générale, pour le lundi 24 octobre I9S0
à 8>/, heures du soir, au ï-'oyer du Casino. 19306

C$~*c3.x-& du Jour.
1. Rapport du Conseil d'administration sur les comptes et la gestion de l'exercice

1909-1910.
3. Rapport des vérificateurs de comptes ;
3. Nomination de 3 membres du Conseil d'administration «t de S vérificateurs de

comptes ;
4. Divers.

Messieurs les actionnaires pourront prendre connaissance du bilan et du compte
de profits et pertes chez M. Henri Grandjean, caissier du Conseil d'administration,
OÙ ils seront déoosés à partir du 18 octobre. H-11812-0

La Chaux-de-Fonds, le 15 octobre 1910.
Le Conseil d'administration

dn Casino Théâtre. 
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Boulangerie - Pâtisserie
EÏEISŒtl K AJDEFtLI ¦

XXrS, rue Ijéopoid ¦» Iï.o"5o©jc-t lia
Pain blanc Petits pains de table
Pain noir Petits russes
Pain, de Graham Croissants feuilletés

Brioches fourrées
Tous les lundis : Excellents {râteaux au fromage. — Sèche. — Pâtisserie

Se recommande vivement.

**»
On cherche à. lcmei» un. vaste looal

pour une centaine d'ouvriers ; bonne
lumière indispensable.

Ofïres sous chiffres Ft. V. 19078,
au bureau de l'Impartial.

Mlle J. MATHEY, rue de l'Est 18
•cie retour do voyage

Joli choix de CHAPEAUX dernières nouveautés de Paris. — Se charge des réparations.

—il [f'iiimiii i' MHWiiiii i iii iiTnrmt'ffifraf Mn ^^ ^m*

I Voyez ces prix
Lits complets 90.— Canapé 35.— Buffet de service 200.—
Chaises S.— Divan 90.— Secrétaire 150.-
Armoire à glace 130 — Lavabo 25.— Bureau 35.—

i Chambre à coucher style Louis XV, fr. 600 —
Facilités de payement — o— Escompte ao comptant

Grand bénéfice en achetant à 17812

\ La liaison d'Ameublements 1
\ Jacques Meyer
i 68, Rne Léopold-Robert 68, au rez-de-chaussés. En face ds U Gare I

¦g.r'-WiJ îffiH  ̂jaMiw.ia V̂i'r -̂k'.rvwK iHî wigijawi-gt -̂tBtar*̂ ^

Eczéma, Acné, Dartre?, Rongeurs
radicalement guéries par la merveilleuse 16062

£3oxx3.zx3.*stdo <( DECa-ets »
BV. 2.50 le pot, à la

Pharmacie Centrale, La Chaux-de-Fonds
f ¦¦ um I— I ¦¦¦¦¦'W'-iii —¦ mu ¦ IMIm» i—11 i immw>!¦¦ i IIBII^II i nini mi *¦**¦ ¦¦¦ mmi n ¦__________________-__ .

Mlle O. -%,ug®hm,g®ïï
diplômés de l'Académie de Coupe de PARIS

Coirs è DnvTî é lingerie
LEÇONS PARTICULIÈRES

HT Inscriptions: rne Nnma Droz 91.

Ecole de Mécanique de La Cbaux-de-Fonds
Cours public de technologie

Professeur , M. Auguste PHILIPPIN
dès le 13 octobre, tons les jours, k 3>/i la. du soir, à l'Auditoire du Sme étage
H-10387-C LA DIRECTION. !

fesKHn iiocraiip UHnk
La Chaux-de-Fonds

Lundi 17 octobre 1910, à 9 heures du soir,

Brands assemblée au Cercle Montagnard
*0_*câ3-*© "_l-aa. j otar :

Votation des 22 et 23 octobre sur la Proportionnelle
RAPPORTEURS : MM. Marc MOREL , avocat, et Félix JEANNERET, avocat, et

député.
Tous les citoyens Libéraux sont instamment priés d'y assister.

LE COMITÉ.

" .¦PU un *¦¦'* ¦¦»¦¦ ¦¦¦¦¦ — . .  -¦ 

lisiicsesi
capable cherche place stable de suite. —
Adresser offres par écrit , sous chiffres
C. V. 19317, au bureau de I'IMPARTIAL.

1931?

Emailta
On demande une Bâilleuse en BIJOUX,

connaissant bien la partie. — S'adresser
chez M. KAUFMANN, décorateur , rue de
St-Jean 104, GENEVE. 

Une personne sérieuse
sachant faire une bonne cuisine bour-
geoise, (H-3898-J) 19285

oberebe place
chez uns dame ou un Monsieur âgé. —
S'adresser à Mlle Emma Calame, chez
Mme Charles Robert, à. Villeret.

Pianos
de

€&XXGhmtiLt&

0. VEE10T-DH02
43 Serre 43

I d'acheter un instrument de masiqne
1 informez-vous des prix et de la qualité au

! magasin de musique
39, Nord, 39 . _,

Pas de concurrence en Suisse.
-¦¦¦¦¦¦̂̂ ¦¦¦ «¦¦¦¦¦MlMMMi!IjnriiniT»fTntTnfi iirnirBfriTiii«  ̂ HManMiiiiiiM —

Fois
Pommes de terre

Pale
Carottes fourragères

en chargements complets
livre à bon compte la

Compagnie Suisse
Ue-7831 de 17559

Pailles et Fourrages
BEBHE

Bijoux et Portraits
-Ua.a.lt é*cn.ls>Xe*-B

#de 

l'émail en noir

Montures or,
doublé, argent et métal pour médaillons,
breloques, broches, boulons de manchet,
es, épingles de cravates, etc., depuis 1 fr.

Emaux YitriSés véritable s
cuits il 900 degrés. 7674

_mV dans tous les tons et coloriés.

Demandez le prospectas franco à

G. Perron
Numa Droz-41 La Chaux-de-Fonds

da pays et de l'Etranger, GARANTI
PUR, dans tontes les qualités et
tous les prix. Demandez échantillons
et prii GRATIS et FRANCO. De-7653

MIEL artificiel, de table, Fr. 1.—
MIEL artifici el, pour cuire, » 0.70

Offres spéciales pour MM. les épiciers et
hôteliers pour commandes importantes.
Maison centrale pour le Commerce du Miel

SCHWYZ V 9.

Vastes km
sont k remettre, pour époque à convenir,
dans le quartier de la Place d'Armes.

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL . 18018

i Deutsche Rirebe
Den MUfiliedarn unserer Kircligemeinde

bsehi-en wir uns anzuzeigen, dass mit dem
Einzug (1er Jahresbeitràge zu Gunsten des
Kirchenfonds dieser Tage begonnen wird.

Wir erlauben uns . den Collecteur aucn
dièses Jahr allseitiger freundlicher Auf-
nahme bestens zu empfehlen.
H 11790 c Der Verwaltungsra t.

Brasserie du Qlobe
45, rue de la Serre 45. 13495-80

CE SOIR LUNDI, à 8Vs heures,

Suidée de SRIf*e
donnée par

LES MARVILL'8
dans leurs Scènes militaire».

Mlle J. CHAMBLY, diction & voix.
M. MIRVAL, Comique.

Mlle Lyne KLEBERT, Chansons vécues.

•ff ENTRÉE LIBRE**«"8
Se recommande. Edmond ROBERT

Brasserie delaSsrra
au ler étage

Tons les LUNDIS soir,
dos 7*-/, heures 7295

év ia mode ci© Ca.©n
Se recommande, Vve Q. Laubscher,

Café-Restaurant dn Saisis
rue de l'Hôtel-de-Ville 6. Téléphone 9730

Tous les SAMEDIS soir, à ?7sb.

TRIPES
RESTAURATION ctodè et froide

à toute heure.
8614 Se recommande, Fritz Murner

Oafé Bâlois
7 A — RUE DU PREMIER MARS — 7 A

Lundi 17 Octobre 1910
à 7 '/, h. du soir

Tripes aux champignons
Se recommande, KREB8-PERBET,

¦mm IIIB B̂̂ I an inïïTrniimii i "ïïiï'i t" "fTï iïTÉ

Pour Jeunes Sens

DUR Um
donnés gratuitement par la Mnsïqae
de la Croix-Bleue, dés Jeudi 20 oc-
tobre 1910. — S'adresser au président,
M. A. Perrlard, rue du Nord 163 ou à la
Croix-Bleue, les mardis, jeudis et vendre-
dis soir.

Employé
oia. Sr£ipl03rée
est demandé pour tout de suite dans
nn bureau d'affaires. Place stable.
Inutile de se présenter sans d'excellentes
références, H-10344-C 17868

Ecrire sous chiffres C. 10844 C. à
Haasenstein d* Vogler. 

ËMmîîi
On demande pour entrer de suite un bon

déealqin-ui* ou décalquons© , plus un
homme d'âge ou à défaut un jeune bom-
me qu'on mettrait au courant de la partie.

S'adr. au bureau de l_jg_*__________ 0
Une importante fabrique de moteurs

demande

représentants
pour le placement de moteurs industriels
et agricoles. — Adresser offres sous chif-
fres R. C. 17, Poste restante , Lau-
sanne. H-5863-N

ËBEM8TE8
On demande, pour une usine française,

tolsine de la frontière suisse, quelques
ouvriers ébénistes. — S'adresser à MM.
Japy frères & Cie, Usina du Rondelof , à
FESCHES -Le-GHAUEL (Doébs), France.

18833

habile et sérieux, pour petites
pièces cylindre et ancre, est
demande par fabrique de i
Bienne. Place stable. Offres
avec prétentions, sous chif-
fres IV3.B. -Î9335au bureau de
l'IMPARTIAL. 19385

£ors aux / &- ¦ pieds ef Mk
Durillons •¦gggjb

disparaissent
Sûrement

Promptement
Radicalement

par l'emploi de 17728

l'Emplâtre „ £rmoii "
Succès assuré, prouvé par de nombreuses

attestations. — Prix : 60 cts.

Pharmacie M ON NIEE
4 Passage dn Centre 4

A VENDRE de gré k gré, ensemble ou
séparément, 19345

à proximité du Stand des Armes-
Rénnies. Construction récente. Confort
moderne. Conditions avantageuses. 
S'adresser, pour tous renseignements ,
au notaire Alphonse Blanc, rue Léo-
pold-Kobert 41. 19345

A vendre ou a louer, pour le 23 avril
1911, une belle

»¦ j  «Q

pour la garde de 7 pièces de bétail , située
â 5 minutes d'une gare. 19338

S'adresser an bureau de I'IMPARTIAL .

Pension alimentaire
A remettre tout de suite pour cause de

maladie une bonue pension alimentaire,
trés peu de reprise. — Ecrire sous chif-
fres A. B. 18322, au bureau de I'IMPàR-
TIAL. 19322

Vignoble
Jolie petite propriété, 4 pièces, 800

m*, verger, à vendre, SOOO fr. ; bail à
respecter jusqu'en 1912. Rapport annuel
420 fr. Excellent placement de fonds. —
S'adresser par écrit, sous chiffres X. O.
19310 , au bureau de I'IMPARTIAI,. 19310

A IflllPr ?ouï ttmJ **8 su1-ts ou époque

Doctenr Kern 9, 1 appartement de 8
chambres, bien exposées au soleil. Loyer
de fr. 41.70 par mois.

Pour le 31 octobre 1910
Egalité 34, Pignon de 8 chambres, cui-

sine et dépendances, de fr. 25,50 par
mois. n npoiB

Progrès 11, Rez-de-chaussée de 8 cham-
bres, cuisine et dépendances. Convien-
drait pour petit magasin d'épicerie.
Prix fr. 44 par mois.

Rue do Temple-AUemand 137, Un
pignon de 2 chambres, cuisine et dé-
pendances. Loyer de fr. 36.65 par mois.
S'adresser k l'Etude L. Bersot et H.
Jacot, notaires, Léopold-Robert 4.

H-10909-C 19086

LOCAL
ponr Comités et Clnbs est encore k
disposition pour quelques soirs par mois
au 17449

Café Français
rne Jaqnet-Droz 29

Se recommande, Ch« Zang**?-Favre.

llil-fit Si ©Il
A vendre, à des conditions trés avanta-

geuses, une maison comprenant 4 loge-
ments, trés bien situées et d'un bon rap-
port. — S'adresser sous chiffres R. B.
9704, au bureau de I'IMPARTIAL . 9704

Petits logements

pour tout de suite on époque à convenir
Nord 47, sous-sol. 3 chambres, cuisine.

Industrie 19. pignon. 2 pièces et cuisine,
fr. 800.

Industrie 21, 8ms étage, 1 chambre, al-
côve et cuisine, fr. 247.

Industrie 21. pignon, 1 chambre et cui-
sine, fr. 216. ______

Pare Bl, pignon, 8 chambres, corridor,
cuisine, fr. 860. 

Temple-Allemand 109, pignon, 1 cham-
bre indépendante au soleil. 19079

Pare 91, pignon, 3 chambres, corridor,
fr. 860. 19073

Paix 71, pignon, 3 chambres, corridor,
fr. 860. 19074

Nord 43, sous-sol, 2 chambres, cuisine.
19075

Orêt-Rossel 9, rez-de-chaussée, 1 cham-
• bre, cuisine, fr. 180. 19076

S'adresser k M. Alfred QUYOT, gérant,
tue de la Paix 43. 
PnmmailA pour Cors. Guérison
& Vmm?.tlQ infaillible.-Chez M.
E. PIROUa, rae da Temple-A lie-
mand SS. 15069


